




Crim’expo a fortement contribué à la bonne fréquentation d’Explora.

Les expositions

Objectifs Terre : la révolution des satellites
 Ouverture le 16 juin 2009. Exposition permanente
Conception et réalisation : Cité des sciences et 
de l’industrie. Partenaires : EADS Astrium (mé-
cène), Agence spatiale européenne (Esa), Cen-
tre national d’études spatiales (Cnes). Superficie : 
1 000 m². Fréquentation 2009 : 125 000.
Inaugurée au cours de l’Année mondiale de 
l’astronomie, cette ambitieuse exposition per-
manente consacrée au domaine spatial est 
un jalon important de la rénovation des expo-
sitions de référence de la galerie sud d’Explora, 
toute entière dédiée à la problématique de 
l’innovation et du développement durable. À 
partir d’images rares de la Terre vue de satellites 
et de nombreuses manipulations interactives 
(comme le simulateur d’arrimage) ou de dis-
positifs multimédias (notamment celui qui ex-
plique le fonctionnement de la géolocalisation  
à partir d’un GPS placé sur le toit de la Cité), 
Objectifs Terre propose au public de poser un 
regard neuf sur notre planète à partir de l’orbite 
terrestre et sur l’évolution récente des techno-
logies des satellites. En effet, ceux-ci ont ouvert 
des perspectives inédites dans des domaines 
aussi stratégiques que les télécommunications, 
la navigation, la météorologie, la sécurité et 
la recherche scientifique, et ce cinquante ans 
après les débuts de l’aventure spatiale.

Crim’expo : La science enquête
 10 janvier 2009 > 3 janvier 2010
Conception et réalisation : Institut royal des 
sciences naturelles de Belgique. Partenaires : 
Institut de recherche criminelle de la Gendar-
merie nationale (IRCGN). Superficie : 600 m². 
Fréquentation totale : 265 000.
Les techniques d’investigations policières 
ont bénéficié depuis le xIxe siècle des avan-
cées considérables de la science, à tel point 
qu’aujourd’hui de nombreuses enquêtes sont 
résolues sur la base de preuves apportées par la 
criminalistique. Une exposition sur cette nouvelle 
science, montrée de façon ludique et partici-
pative, ne pouvait que rencontrer un vif succès. 
Et en effet, Crim’expo a fortement contribué à 
la bonne fréquentation d’Explora en 2009. Le 
scénario était attractif : un directeur de musée 
est retrouvé mort dans son bureau… Au visiteur 

de mener l’enquête en passant tour à tour par 
huit laboratoires scientifiques et en endossant le 
rôle des différents intervenants : médecin légiste, 
dentiste légal, entomologiste, expert en balisti-
que, toxicologue, etc. Le visiteur-enquêteur ob-
serve, expérimente et recueille des informations 
précieuses qui l’aident progressivement à se for-
ger une opinion jusqu’au moment où il doit devi-
ner le mobile du crime et désigner le coupable.

Ma terre première : pour construire demain
 6 octobre 2009 > 27 juin 2010    
Conception et production : Cité des sciences et 
de l’industrie, le Vaisseau à Strasbourg, le Forum 
départemental des sciences de Villeneuve-
d’Ascq, l’EPCC du Pont du Gard, le musée des 
Confluences à Lyon. Partenaires : CRAterre, 
laboratoire de recherche de l’École nationale 
supérieure d’architecture de Grenoble. Superfi-
cie : 600 m². Fréquentation 2009 : 71 000.
Eco-conçue en coproduction avec des partenai-
res régionaux et en collaboration avec CRAterre, 
Ma terre première, à vocation itinérante, est la 
première exposition d’ampleur sur le sujet : la 
terre crue, matière aux propriétés écologiques, 
économiques et esthétiques réelles et mé-
connues. Par des manipulations très simples, le 
visiteur découvre la composition de la terre, le 
comportement des grains et les techniques de 
construction anciennes et contemporaines. Puis 
l’exposition lui dévoile les potentialités de la ma-
tière granulaire, sous les angles géologique, phy-
sique, architectural et artistique. Et puisqu’il nous 
faut désormais « penser global et agir local   », dé-
veloppement durable oblige, Ma terre première 
aborde aussi les pistes de recherches récentes 
sur les matériaux en grains et les solutions pour la 
contruction en terre de demain. 
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La Terre et nous : Expo-ressources   
 16 décembre 2008 > 30 août 2009
Conception : Cité des sciences et de l’industrie. 
Partenaires : Bureau de recherches géologiques 
et minières (BRGM), Compagnie générale de 
géophysique -Veritas (CGGVeritas), Veolia Envi-
ronnement. Superficie : 500 m². Fréquentation 
totale : 120 000.
Dans le cadre de l’Année internationale de la 
planète Terre (2008), cette exposition répondait, 
du point de vue des géosciences, à la question 
cruciale de l’épuisement des ressources au 
regard de l’explosion démographique et de 
la concentration croissante des hommes dans 
les villes ; autrement dit, à la question du déve-
loppement durable : comment satisfaire à nos 
besoins actuels sans compromettre la capacité 
des générations futures à satisfaire les leurs ? 
La Terre et nous proposait aux visiteurs deux 
niveaux de lecture de la problématique : l’un, 
macroscopique, permettait d’appréhender d’un 

seul regard l’état global de la planète ; l’autre, 
plus focalisé, offrait une vision rapprochée des 
ressources et de l’urbanisation. 

France 2025 : Préparons demain
 14 janvier 2009 > 15 mars 2009
Conception : Cité des sciences et de l’industrie. 
Partenaires : Air Sûr, Aldebaran-Robotics, Aria-
nespace, BASF, CEA, Chambres de métiers et 
de l’artisanat, Cisco, Cnes, Eutelsat, Philips, SFR. 
Fréquentation : 30 000.
En avril 2008, un important travail de prospective 
avait été engagé à la demande du Premier mi-
nistre : le diagnostic stratégique «   France 2025   », 
avec pour objectif de dessiner la France dans 
quinze ans. L’exposition France 2025 présentait 
cette étude et mettait en scène des innovations 
qui auront bientôt un impact sur nos façons de 
travailler, de communiquer, de nous loger, de 
nous soigner ou encore de vivre ensemble. Elle 
invitait donc le visiteur à se projeter dans le futur, 
et lui donnait des informations pour s’interroger 
sur les enjeux socio-économiques de la France 
de demain.

L’Observeur du design 10
 23 octobre 2009 > 21 février 2010
Coproduction : Agence pour la promotion de 
la création industrielle (APCI), Cité des scien-
ces et de l’industrie. Partenaires : Tarkett Design 
International, Opale, Emergent, Digit Tales. Fré-
quentation 2009 : 57 000.
Pour sa 11e édition, L’Observeur du design s’en-
gageait de nouveau à éclairer le grand public 
sur les apports du design à convaincre les 
entreprises comme les pouvoirs publics de ses 
atouts, et à valoriser le savoir-faire français en 
la matière. Il présentait une sélection de 184 
réalisations inscrites dans des scénarios d’usage 
qui prennent en compte les hommes, leurs 
comportements et leurs besoins. Le sous-titre 
de ce rendez-vous incontournable, « Le beau, 
l’utile, le design », s’appliquait cette année plus 
que jamais, aux produits et services exposés qui 
ont fait l’objet de la traditionnelle remise de prix 
et de récompenses. Mais pour la première fois, 
un après-midi PechaKucha Paris a mis en scène 
des entreprises et des designers qui ont com-
menté leur travail dans un format original : en 20 
images projetées en 20 secondes.

Argos : 30 ans à baliser la planète 
 7 octobre 2009 > 10 janvier 2010
Réalisation : Centre national d’études spatiales 
(Cnes), maître d’œuvre du système Argos ; Col-
lecte localisation satellites (CLS), filiale du Cnes, 
opérateur du système Argos ; et Cité des sciences 
et de l’industrie. Fréquentation totale : 120 000.
Depuis trente ans, le système satellitaire Argos, 
créé par le Cnes, prend le pouls de notre pla-
nète en recueillant des informations précieuses 
sur sa santé, notamment à partir de l’observa-
tion des territoires les plus extrêmes. Pour faire 
connaître au grand public trente ans d’étu-
des et de découvertes scientifiques depuis 
l’espace, la Cité a accueilli une exposition sur 
ces fameuses balises Argos qui permettent aux 
scientifiques de tirer la sonnette d’alarme sur 
les menaces qui pèsent principalement sur la 
faune. Une journée inaugurale a été organisée 
le 7 octobre durant laquelle journalistes et grand 
public ont rencontré les créateurs du système, 
les opérateurs et les scientifiques, et assisté à la 
pose d’une balise Argos sur un milan royal.

Épidémik : L’expo «   contagieuse   »
 21 octobre 2008 > 3 janvier 2010
Conception : Cité des sciences et de l’industrie. 
Réalisation du jeu : Stratosphère Production. 
Productions audiovisuelles : Virtuel Production, 
Izard et compagnie. Partenaires : Sanofi-Aven-
tis, Institut Pasteur, École des hautes études en 
santé publique (EHESP). Superficie : 1 400 m². 
Fréquentation totale : 330 000.
Spectaculaire et ludique, cette exposition pro-
posait une forme de scénographie originale 
pour traiter un sujet difficile, surtout après le 
battage médiatique qu’ont entraîné la grippe 
aviaire et la crainte de pandémie grippale. 
Après une immersion très visuelle (projections 
sur grands écrans) dans l’histoire des épidémies 
et de leurs liens avec les hommes, les visiteurs 
étaient invités à participer à un immense jeu 
de simulation multi-joueur, dans lequel ils deve-
naient collectivement les acteurs d’un scénario 

de crise épidémique susceptible de se dérou-
ler de nos jours dans le monde ; leur objectif 
étant de survivre et d’enrayer l’évolution de la 
maladie. Pluri-disciplinaire, Épidémik a donné 
à comprendre les enjeux sanitaires, sociaux, 
économiques et politiques soulevés par les crises 
épidémiques et le rôle que chacun, citoyen ou 
décideur, peut jouer, pour prévenir ces mala-
dies et lutter contre.

Banane & canne à sucre
 7 octobre 2008 > 3 janvier 2010
Conception : Cité des sciences et de l’industrie 
et Office de développement de l’économie 
agricole des départements d’outre-mer (Odéa-
dom). Partenaires : Union des groupements de 
producteurs des bananes de Guadeloupe et 
de Martinique (UGPBAN), Rhum JM, Rhum Da-
moiseau, Rhum Clément, Centre de coopéra-
tion international en recherche agronomique 
pour le développement (Cirad), Les industriels 
du sucre de La Réunion, CMA-CGM, Vitropic SA.
Superficie : 420 m². Fréquentation totale : 315 000.
Sur une initiative commune de l’Odéadom et 
de la Cité, cette exposition faisait le point sur les 
filières banane et canne à sucre des départe-
ments d’Outre-Mer concernés par la mondiali-
sation et leur influence sur le cours des matières 
premières, et par une gestion plus durable des 
ressources terrestres. Banane & canne à sucre 
montrait aussi le dynamisme et les potentiali-
tés de ces départements et dévoilait bien des 
surprises sur ces deux cultures essentielles à leur 
équilibre économique.

L’Observatoire des innovations : 2e génération
 23 décembre 2008 > juin 2010
Conception : Cité des sciences et de l’industrie. 
Partenaires : Air Liquide, Siemens, Thales, Union 
des industries chimiques, Digimind (InnovaNews). 
Superficie : 200 m². Fréquentation 2009 : 180 000.
Cette exposition permanente, actualisée tous 
les dix-huit mois environ par quatre nouveaux 
exemples d’innovation, a pour vocation de 
mettre en lumière l’innovation dans les en-
treprises et d’en montrer les fondements, les 
techniques et les perspectives. Pour sa 2e édi-
tion, l’Observatoire confronte innovation et dé-
veloppement durable. Il montre des réponses 
innovantes aux besoins énergétiques mondiaux 
dans un contexte de raréfaction des sources 

Ma terre première, une exposition éco-conçue.

Exposition Argos, un système satellitaire créé par le Cnes il y a 30 ans.
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 De Toumaï à Sapiens, une exposition de Science actualités, espace traitant de l’actualité scientifique. Cinq espaces thématiques organisent les lieux de la Cité des enfants 2 - 7 ans.

En 2009, les expositions jeunesse ont accueilli 
772 000 visiteurs, soit 45% de la totalité
En 2009, les expositions jeunesse ont accueilli 

% de la totalité
En 2009, les expositions jeunesse ont accueilli 

de la fréquentation payante de la Cité.

d’énergies hydrocarbures : l’hydrogène nouvelle 
énergie, la maîtrise de l’énergie, la gestion du 
trafic aérien et la chimie de demain. En com-
plément, une installation multimédia specta-
culaire, intitulée InnovaNews et relayée par un 
blog, offre en temps réel une veille actualisée 
de l’innovation mondiale dans les domaines 
scientifiques et techniques.

La marine nationale en plongée, à l’Argonaute
 15 octobre 2008 > courant 2010
Coproduction : Cité des sciences et de l’industrie, 
Marine nationale. Fréquentation 2009 : 113 000.
Cette exposition de photographies témoigne 
des missions de la Marine nationale dans les 
profondeurs de la mer : déminage, sauvetage, 
opérations de plongeurs de combat, etc. Elle 
vient en complément d’une exposition per-
manente sur les submersibles et de la visite 
proprement dite du sous-marin Argonaute qui 
reste originale et attrayante. D’autant que ce 
dernier a bénéficié d’une rénovation partielle 
pour améliorer la qualité de visite : peinture de 
la coque, cartels restaurés, photos retroéclai-
rées montrant le bâtiment en activité, texte de 
l’audioguide réécrit et traduit en anglais et en 
espagnol.

Les expos-dossiers de Science actualités

Pour offrir aux publics une information rapide 
et rigoureuse sur l’essentiel de l’actualité scien-
tifique, la Cité dispose d’un espace de 600 m2 
nommé Science actualités, animé par une 
équipe de journalistes scientifiques. Il est divisé en 
deux parties : les « news » et les « expo-dossiers ».

En 2009, le traitement de l’actualité la plus 
chaude dans la partie « news » a donné lieu à 
des enquêtes multimédias : interviews, repor-
tages et articles pour rendre compte de la 
pandémie de grippe A H1N1, la révolution bio-
logique née des cellules souches IPS, le lance-

ment réussi des télescopes spatiaux Planck et 
Herschel, le débat sur la prévisibilité des séismes 
relancé par le tremblement de terre d’Aquila 
en Italie, la consécration d’une paléo-star de 
4,4 millions d’années (Ardipithecus), la célé-
bration des 40 ans de l’Homme sur la Lune, les 
dernières péripéties des robots à la découverte 
du sol martien ou encore la préparation et le 
demi-échec du sommet tant attendu de Co-
penhague sur le climat. 

De Toumaï à Sapiens : La ruée vers l’Homme
 12 février 2009 > 18 octobre 2009
Coproduction : Cité des sciences et de l’in-
dustrie, Muséum national d’histoire naturelle. 
Partenaires : 14 muséums d’histoire naturelle en 
régions. Fréquentation : 87 000.
Avec le Muséum national d’histoire naturelle, la 
Cité a célébré le bicentenaire de la naissance 
de Darwin en ouvrant cette expo-dossier à la 
date anniversaire et en lui donnant une dimen-
sion nationale, puisqu’ils se sont associés à 14 
muséums de France qui ont programmé l’ex-
position simultanément. De Toumaï à Sapiens 
présentait les derniers résultats des recherches 
en paléoanthropologie, en essayant de com-
prendre d’où nous venons et d’esquisser ce que 
serait l’Homme de demain.

La crise financière, et après ?
 20 octobre 2009 > 2 mai 2010 
Conception : Cité des sciences et de l’industrie. 
Fréquentation 2009 : 25 000.
Quatre-vingts ans après le jeudi noir du 24 octo-
bre 1929, la Cité a proposé un « dossier spécial » 
sur la crise financière survenue aux États-Unis 
avec le krach des prêts immobiliers à risques et 
qui s’est propagée dans le monde à l’automne 
2008. Cette expo-dossier se présentait sous la 
forme d’une installation audiovisuelle au sein 
de laquelle 22 des meilleurs experts français ré-
pondaient à des questions clés : Quelles sont les 
raisons profondes de la crise d’aujourd’hui ? En 

quoi cette crise est-elle différente de celle de 
1929 ? Quelles leçons peut-on tirer de cette der-
nière crise ?, etc.

400 ans après Galilée : 
le système solaire revisité
 20 octobre 2009 > 2 mai 2010 
Production : Cité des sciences et de l’industrie. 
Partenaires : Agence spatiale européenne 
(Esa), Muséum national d’histoire naturelle.
Fréquentation 2009 : 25 000.
Dans le cadre de l’Année mondiale de l’astro-
nomie, l’expo-dossier 400 ans après Galilée  rend 
compte de l’actualité sur le sujet en soulignant 
les progrès accomplis et les zones d’ombre en-
core à élucider. Elle décrit un système solaire 
toujours en ébullition, dont l’incroyable richesse 
fait figure d’exception dans l’Univers.

Les expositions Jeunesse

La Cité des enfants 5 -12 ans
 Ouverture le 31 mars 2009. Exposition permanente
Conception, production : Cité des sciences et 
de l’industrie, avec le soutien de la MAIF et de 
la fondation EDF Diversiterre. Fréquentation : 
329 000 (pour 9 mois).
Inaugurée au printemps 2009, cette nouvelle 
Cité des enfants a été immédiatement plébisci-
tée par un très nombreux public. Après l’ouver-
ture, en décembre 2007, de la Cité des enfants 
2-7 ans « nouvelle génération », elle vient ainsi 
parachever la rénovation de l’offre destinée 
aux enfants à la Cité des sciences qui propose 
désormais un ensemble de 5 000 m2 unique au 
monde dédié aux premières découvertes des 2 
à 12 ans. On peut d’ailleurs noter le succès de 
ces nouvelles expositions à l’étranger, comme 
en témoigne l’installation, fin 2009, d’une répli-
que partielle au sein du nouveau musée des 
Sciences de Macao. 

La Cité des enfants 5-12 ans est une sorte de 
terrain d’aventure partagé en six espaces thé-
matiques à découvrir de part et d’autre d’une 
large “rue” centrale et accueillante. Partout le 
jeu et l’action priment : il faut bouger, pédaler, 
sentir, observer, s’organiser. Mais sous ces dehors 
ludiques, cette nouvelle exposition éveille la 
curiosité de l’enfant et accompagne son déve-
loppement : sa quête d’identité dans l’espace 
intitulé « Le corps », son rapport aux autres dans 
l’espace « Communiquer », et son ouverture 
au monde avec « Les jeux d’eau », « Le jardin », 
« L’usine » et « Le studio TV ». Source de plaisir et 
d’apprentissage, la Cité des enfants donne des 
repères à un âge où la vie sociale se construit, 
et où une première initiation aux sciences et aux 
techniques prend tout son sens.

La Cité des enfants 2 -7 ans
 Exposition permanente
Conception, production : Cité des sciences de 
l’industrie, avec le soutien de la MAIF et de la fon-
dation EDF Diversiterre. Fréquentation : 326 000.
Découverte, savoir-faire, repères, expérimenta-
tion sont les mots maîtres de la Cité des enfants 
2 -7 ans ouverte depuis décembre 2007. Une 
centaine de jeux et d’activités ont été créés 
pour cette Cité des enfants nouvelle généra-
tion ; des sujets inédits comme les émotions, les 
images, le cirque, les jeux d’air et de lumière... 
font leur apparition. Et cinq espaces thématiques 
organisent désormais les lieux et le propos. Cha-
que espace a son univers de jeux et de couleurs. 
Tous contribuent au développement de l’enfant 
et le préparent aux apprentissages futurs.
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FocusFocus
L’audiovisuel à la Cité

Le département audiovisuel, multimédia et ingénierie (Dami) de la Cité des sciences conçoit et 
produit des éléments d’exposition ou de communication pour accompagner les offres de la Cité.

Il a conçu et produit les éléments d’expositions multimédia audiovisuels (et manipulations) des 
expositions : Cite des enfants 5-12 ans, Objectifs Terre, Ma terre première, L’Observeur du design, 
De Tumaï à Sapiens, 400 ans après Galilée, La crise financière, et après ?, et a également participé 
au projet de plate-forme THD, ainsi qu’à l’évènement Futur en Seine. Hors les murs, le Dami a 
également œuvré pour la Cité des enfants à Macao, la Cité des enfants à Dubaï et les expositons 
Épidémik au Brésil et L’eau pour tous à Athènes.

Pour la communication, le Dami a conçu et produit le premier jeu vidéo promotionnel à téléchar-
ger sur iPhone/iTouch : Earth Shake.

Par ailleurs, l’année 2009 a été marquée par une exploitation massive du travail de R&D effectué 
ces dernières années dans le cadre de Nadar Utopique (l’activité R&D du Dami) au profit de la 
production des expositions. Sur la seule exposition Objectifs Terre, on notera :

-  les six tables centrales multitouches qui utilisent la robuste technologie NextWindows expérimen-
tée en 2008 ; 

-  le mur vidéo interactif des « Fragments d’une histoire de la conquête spatiale » qui exploite le 
travail sur les multiprojections et les dispositifs de captation vidéo dans le proche infrarouge ;

- la synthèse vocale nouvelle génération sur « Les infos de l’espace » ;
- le joystick trois axes du « Simulateur d’arrimage » ;
-  le spatiophone qui s’appuie sur un dispositif logiciel issu d’un prototype développé dans le cadre 

du Nadar Utopique ;
-  le dispositif de réalité augmentée REVE expérimenté face public dans le cadre des animations 

d’Objectifs Terre. Rappelons que REVE est un projet soutenu par l’Agence nationale de la recher-
che auquel participe la Cité au travers de sa direction des expositions (Projets muséologiques), le 
Dami et ses médiateurs. Le projet achevé en 2009 a fait l’objet d’une évaluation par son dépar-
tement Évaluation et prospective.

En audiovisuel, il est à noter que les films en relief Les Silhouettes de la Terre et Argile des expositions 
Objectifs Terre et Ma terre première sont visibles sans lunettes spéciales.

En ce qui concerne le dispositif « Visite plus », en 2009, 63 870 cybercarnets ont été consultés, et 
181 327 créés. Le 6 novembre 2009, « Visite plus » a atteint le millionième utilisateur. Il a été installé 
dans la Cité des enfants 5 -12 ans, ainsi qu’au Brésil (São Paulo), et a fait l’objet d’un article dans la 
lettre de l’Ocim.

Ombres et lumière
 En 2009 
Conception : Cité des sciences et de l’industrie 
et centre Pompidou. Production : Cité des scien-
ces et de l’industrie. Fréquentation :117 000.
Pour la quatrième année consécutive, Ombres 
et lumière a poursuivi son succès auprès des jeu-
nes. L’exposition propose un parcours artistique, 
scientifique et poétique à la découverte de ce 
double de nous-mêmes qui surgit ou disparaît 
au gré de la lumière, s’attachant à nos pas sans 
que l’on y prête attention…

Les cinémas et spectacles

La Géode
13e Festival de la Géode
Du 17 janvier au 4 février, la 13e édition du fes-
tival a présenté une toute nouvelle formule 
mêlant programmes Imax®, programmes en 
3D relief et spectacles attirant plus de 25 000 
spectateurs. Plongées spectaculaires avec les 
baleines, décollage à la conquête de la Lune, 
pèlerinage à La Mecque, cannyoning, immer-
sion dans l’art : le festival fut l’occasion de belles 
découvertes et de sensations fortes. Le jury et 
les festivaliers ont attribué leur distinction à des 
films grand format assez atypiques dans l’uni-
vers du documentaire pour écran géant : Moi, 
Van Gogh  (prix du Jury) et Le Grand Voyage 
d’Ibn Battuta  (prix du Public).

Moi, Van Gogh
L’exploitation quotidienne de Moi, Van Gogh, 
commencée en mars au travers d’une impor-
tante campagne de promotion et des parte-
nariats ciblés (musée d’Orsay, Auvers-sur-Oise, 
Salon des pratiques artistiques, etc.), a su capter 
l’attention d’un public en partie nouveau, plus 
âgé, et moins habitué des lieux. Cette sortie est 
par ailleurs un évènement dans la mesure où la 
Géode est à la fois coproductrice pour la pre-
mière fois depuis une dizaine d’années et distri-
butrice du film. Elle a pris alors une nouvelle posi-
tion sur le marché international avec un succès 
des ventes de Moi, Van Gogh très notable. Les 
équipes de la Géode se sont particulièrement 
investies dans l’accompagnement de ce film 
qui traite d’un grand destin sur écran géant.

Le Grand Voyage d’Ibn Battuta 
Dans cette veine, Le Grand Voyage d’Ibn Battuta , 
sorti au mois d’octobre, a conquis, accompa-
gné par des partenariats médias spécifiques 
et originaux, une audience communautaire 
découvrant l’expérience de la Géode pour la 
première fois.

Imax® et 3D relief 
Au mois de juin, la programmation hybride 
(Imax® - 3D relief) s’enrichit de la sortie de 
Dauphins et Baleines 3D qui remporte une ad-
hésion immédiate des groupes scolaires dont 
la fréquentation s’améliore progressivement. 
L’avant-première du film a permis au public de 
rencontrer Jean-Michel Cousteau qui a bien 
voulu se prêter au jeu des questions-réponses 
et des autographes pour le plus grand bonheur 
des enfants et des adultes. La 3D relief, en très 
nette expansion dans le circuit du cinéma tradi-
tionnel, reste un facteur d’attractivité important 
dans l’offre de la Géode.

Évènements et opérations spéciales
La Géode continue la mue de sa program-
mation de soirées et intensifie le rythme de ses 
rendez-vous « alternatifs ». Et le public répond 
massivement présent. Les mensuelles spécia-
les de Khéops 3D avec Jean-Pierre Houdin et 
les équipes de Dassault Systèmes affichent 
complet. Les retransmissions HD satellites sont 
installées et très prisées. La saison de Metropo-
litan Live in HD s’arrache en pré-vente. Il en est 
de même pour la première de Age of Stupid 
retransmise au mois de septembre en direct 
de New York. Octobre a vu le retour gagnant, 
après trois ans d’absence, de Robbie Williams, 
sur l’écran de la Géode, lors d’un concert ex-
ceptionnel retransmis en direct et en haute 
définition de la mythique salle Roundhouse, à 
Londres. Dans le domaine musical particulière-
ment, la Géode poursuit ses expérimentations 
les plus remarquables. Le 25 juin, elle a présenté 
la première retransmission satellite en HD 3D 

 Dauphins et Baleines 3D à la Géode.
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du film Apollo, la légende. À l’heure où le relief 
connaît une nouvelle embellie grâce aux tech-
nologies numériques, la Cité, engagée depuis 
plus de vingt ans dans cette activité, poursuit 
son objectif de rendre les sciences accessibles 
à travers le spectacle.

Le cinéma scientifique
Le 28 novembre, la Cité a accueilli la cérémonie 
de clôture du 3e festival « Les chercheurs font leur 
cinéma ». Douze équipes de jeunes chercheurs 
ont présenté leur court-métrage de vulgarisation 
scientifique. La cérémonie a été animée par la 
comédienne et journaliste scientifique Marie-
Odile Monchicourt avec son spectacle Simone 
et son cerveau. La richesse des échanges entre 
les réalisateurs, le public et le jury a souligné la 
nécessité du dialogue citoyen autour des enjeux 
de la recherche. Composé de professionnels de 
la recherche et de la médiation scientifique, le 
jury présidé par le généticien Axel Kahn, a remis 
les prix issus des votes des lycéens, du public et 
du jury collectés à l’occasion de l’ensemble des 
projections organisées en Île-de-France. 

Le focus sur l’édition 2009 du Festival du film de 
chercheur de Nancy, proposé le 29 novembre, 
participait aussi de la volonté de promouvoir 
la recherche à travers le film. Les projections-
débats en présence des réalisateurs et des 
chercheurs ont été l’occasion pour le public de 
découvrir la diversité de la recherche et le quoti-
dien de ses acteurs.

relief avec Globecast et OrangeLab  : tandis 
que Don Giovanni de Mozart était interprété à 
l’Opéra de Rennes, les spectateurs de la Géode 
vivaient l’évènement en direct et en trois dimen-
sions, haute définition et son spatialisé. Le 6 no-
vembre, Archive inaugurait le premier concert 
acoustique de la Géode. À l’occasion de la 
sortie de leur dernier album Controlling Crowds 
– Part IV, le groupe était en concert privé à la 
Géode avec la Fnac : un show impeccable de-
vant 400 spectateurs privilégiés et conquis. Une 
émotion sonore si intense que les producteurs 
ont voulu la graver dans l’album Archive – Live 
at La Géode. Concernant les expérimentations, 
il faut également noter la première de VolaVola, 
une production 100 % Machinima, dévoilée à la 
Géode lors de la clôture de l’Atopic Festival.

Le planétarium
Le succès du planétarium numérique de la Cité 
des sciences et de l’industrie s’est confirmé en 
2009 avec ses 223 000 spectateurs (+ 3 % par 
rapport à 2008), grâce à une programmation 
diversifiée associant des spectacles animés 
par des médiateurs  – dont la remarquable ani-
mation théâtralisée, Le Rêve de Galilée – et le 
superbe programme Collisions cosmiques. Par 
ailleurs, avec l’accueil, en mai 2009, du congrès 
annuel de l’Association des planétariums de 
langue française, le planétarium de la Cité des 
sciences a affirmé sa volonté de prendre une 
part active au développement du réseau des 
planétariums en France. 

Le cinéma en relief 
Formidable complément de visite des exposi-
tions, les séances de cinéma en relief des deux 
salles Louis-Lumière ont accueilli près de 281 000 
spectateurs. Sauvegardons notre Planète et 
Parole d’insectes, deux films coproduits par la 
Cité des sciences, ont tenu le haut de l’affiche 
en 2009. Ils sont aussi commercialisés en France 
et à l’étranger. L’année a également été mar-
quée par la célébration des 40 ans des premiers 
pas de l’Homme sur la Lune avec la présentation 

En 2009, 563000 spectateurs à la Géode,
223000 au planétarium.

Animation « La carte du ciel » au planétarium.

Les conférences et colloques

Des rencontres avec des scientifiques et des 
experts pour décrypter les enjeux de la science 
contemporaine
Huit années après la création du Collège de la 
Cité, les conférences et colloques continuent 
avec succès de répondre à la volonté de par-
tager, d’échanger des savoirs et d’obtenir un 
éclairage sur les enjeux de la science contem-
poraine. En 2009, les 78 rendez-vous proposés 
par le Collège ont été, pour les 20 000 auditeurs 
qui les ont suivis, autant de rencontres avec la 
science et ceux qui la font.

Les conférences
En 2009, 13 cycles de conférences ont abordé 
des sujets fondamentaux aussi bien que des 
questions d’actualité. En premier lieu, pour les pu-
blics qui souhaitaient approfondir leurs connais-
sances, les expositions de la Cité La Terre et nous 
et Crim’expo ont été accompagnées par les cy-
cles de conférences « Les ressources de la Terre » 
et « La police scientifique ». Dans la continuité des 
saisons précédentes, « L’adolescence », « Les ori-
gines de l’écriture » et « Neanderthal, une autre 
humanité » ont poursuivi les investigations autour 
des âges de la vie et de la question des origi-
nes. L’actualité internationale a eu une place 
significative dans la programmation du Collège : 
dans le cadre de l’Année internationale de l’as-
tronomie, « Galilée et sa modernité » a montré à 
quel point ses travaux sont aux fondements de 
la science moderne. Les sciences du vivant ont 
tenu une place importante : « Saurons-nous syn-
thétiser la vie ? » a mis en débat les enjeux soule-
vés par l’émergence de la biologie synthétique, 
et « Les neurones, la conscience, l’inconscient » 
ou « Cerveau et apprentissage » ont connu un 
succès important en explorant les avancées les 
plus récentes des neurosciences. En outre, « Mer-
veilleux batraciens » et « La sexualité animale » ont 
illustré la préoccupation actuelle de la biodiver-

sité. Enfin, « Comprendre la crise économique » a 
permis à un public très nombreux de s’initier aux 
fondamentaux de l’économie et à l’actualité 
brûlante, thème traité pour la première fois au 
Collège sous cette forme. 

Les colloques et autres manifestations
Deux colloques ont été organisés par le Collège 
en 2009 : les 19, 20 et 21 novembre, le colloque 
international sur « Des climats et des hommes », 
organisé en partenariat avec l’Institut national 
de recherche et d’archéologie préventive 
(Inrap), a abordé l’histoire longue du change-
ment climatique ; et le 3 décembre, le Collège 
a accueilli le colloque de clôture « Politiques 
pour les technologies du vivant : quel avenir 
souhaitable ? » organisé par l’association Vi-
vagora, qui traitait des aspects éthiques de la 
biologie synthétique. 

Parallèlement, le Collège a renforcé le nombre 
de ses manifestations évènementielles et d’ac-
tualité. C’est ainsi qu’à deux jours de l’ouverture 
du Sommet de Copenhague sur le climat, le 
Collège a proposé un panorama des questions 
induites par cet évènement afin que le public 
puisse mieux en comprendre ses enjeux : bilan 
des connaissances actuelles sur le réchauffe-
ment climatique et son impact à long terme et 
visioconférence avec des acteurs du sommet. 
En amont de cet évènement, le Collège a parti-
cipé au « World Wide Views on Global Warming » 
organisé par le Danish Board of Technology. Le 
26 septembre 2009, les réunions WWViews ont 
offert à des citoyens du monde entier la possi-
bilité de définir et d’exprimer leurs avis sur des 
questions centrales traitées à la conférence des 
Nations unies sur les changements climatiques 
(COP15). Ces avis ont été obtenus grâce aux 
méthodes participatives des « conférences de 
citoyens ». En plus de ces questions d’actualité, 
le Collège a proposé à ses publics une diver-
sité d’évènements, plus nombreux qu’en 2008  : 
« Univers profond, univers virtuel », en lien avec 

Jean-Claude Ameisen, biologiste, au banquet d’ouverture des conférences du Collège de la Cité.
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Les évènements

Fête de l’internet
 14 mars
Le Carrefour numérique de la Cité a fêté internet 
sous le haut patronage de Nathalie Kosciusko-  
Morizet, secrétaire d’État chargée du dévelop-
pement de l’économie numérique, en présence 
de nombreux intervenants dont N. Nabili, rédac-
teur en chef du Bondy Blog ; D. Dardel, Belleville 
Social Club ; F. Forest, pionnier de l’art vidéo ; 
J. de Rosnay. Le public est venu découvrir les 
nouveaux services et usages de l’internet afin 
de s’informer, communiquer, partager, à travers 
différentes animations, démonstrations, ateliers. 
Il a également participé à des débats sur des 
questions sociétales liées au développement 
des usages de l’internet. Toutes les animations 
étaient en accès libre et gratuit.

Forum des sciences franco-allemand 
 16 > 21 mars 
En clôture de l’Année polaire internationale, 
la Cité des sciences a accueilli le 7e Forum des 
sciences franco-allemand. Au programme : la 
banquise, les pôles et le réchauffement clima-
tique abordés dans un séminaire de recherche 
et dans des cafés de sciences ; une exposition 
sur les travaux scientifiques de jeunes français et 
allemands de 15 à 24 ans ; et une soirée-débat 
en liaison avec trois bases scientifiques arctiques, 
accessible également sur le site web de la Cité.

Rallye parisien des 100 heures d’astronomie
 2 > 5 avril
Dans le cadre de l’Année mondiale de l’astro-
nomie, l’opération « 100 heures d’astronomie » 
offrait en même temps, sous toutes les latitu-
des, 100 heures en continu de découverte de 
l’astronomie au grand public. À Paris, divers 
acteurs du domaine (Palais de la décou-
verte, AFA Parc-Montsouris, Observatoire de 
Paris et la Cité des sciences et de l’industrie) 
se sont unis pour proposer le « Rallye parisien 
des 100 heures d’astronomie ». La journée à la 
Cité s’est déroulée le 3 avril. Au programme : 
animations, ateliers « Carte du ciel », observa-
tion du soleil, conférence, spectacle au pla-
nétarium et observation au télescope.

l’Année internationale de l’astrophysique et en 
partenariat avec le CEA, « La pataphysique est 
la science » avec le Collège de Pataphysique 
pour la Fête de la science, le Prix de la Recher-
che avec le magazine  La Recherche  et « Vues 
des pôles, des scientifiques derrière l’objectif » 
avec l’Institut polaire français et le CNRS. 

De plus, le Collège a développé des Journées 
de science où, sur un thème donné, des regards 
multidisciplinaires se croisent et offrent de nou-
veaux points de vue au public. C’est ainsi que la 
journée « Face à nos émotions » a rassemblé un 
public extrêmement nombreux et passionné. La 
saison 2009-2010 a été ouverte par le Banquet : 
interventions scientifiques et lectures autour de 
Darwin et Galilée ont rythmé cette soirée. Enfin, 
le succès des journées en direction des lycéens, 
sur le thème de la crise économique, et des 
étudiants d’HEC, sur le thème de la vie, qui ont 
recueilli un vif succès, incitent le Collège à pour-
suivre le développement de manifestations de 
ce type.

5e Nuit des musées 
 16 mai 
De 19h30 jusqu’à 1h, la Cité des sciences a 
participé à la Nuit des musées et a choisi de 
consacrer cette soirée exceptionnelle à Galilée, 
dont on fêtait l’anniversaire de la première ob-
servation astronomique (1609). Point d’orgue 
de cette soirée : plusieurs représentations de La 
Vie de Galilée de Berthold Brecht. 

Finale du 6e concours Eurêka
 16 et 17 juin
En collaboration avec la Fondation 93, la Cité a 
accueilli les jeunes de Seine-Saint-Denis pour la 
finale du concours Eurêka, sur les thèmes « réac-
tion ! » et « chimie en cuisine ! ». Cette année 
encore, physiciens, chimistes et plasticiens ont 
accompagné près de 200 élèves du second 
degré tout au long d’un projet scientifique de 
plusieurs mois mêlant découverte scientifique, 
expérimentation et créativité. Machines à 
réaction en chaîne ou recettes de cuisine mo-
léculaire, les travaux ont été présentés au jury, en 
présence d’Hervé This (Inra, laboratoire de la gas-
tronomie moléculaire) lors de la finale le 17 juin.

40e anniversaire du premier pas 
de l’Homme sur la Lune
 21 juillet 
Pour cette occation, la Cité des sciences a ac-
cueilli ses visiteurs avec un diaporama géant et 
a organisé une conférence-débat avec Olivier 
de Goursac. Egalement, elle a mis en ligne une 
page multimédia thématique sur la Lune, avec 
un diaporama d’images de la Nasa, un film 
d’archives de l’Ina, un dossier documentaire de 
ressources, une page Facebook de témoigna-
ges et des fonds d’écran d’images lunaires.

19e Nuit des étoiles
 25 et 26 juillet 
Pour cette nouvelle édition, la Cité a proposé 
une programmation de 21h à minuit durant 
deux soirées d’animations ludiques composée 
d’ateliers (« Construction d’une carte du ciel », 
« Construction d’une montre céleste »), d’ob-
servations au télescope et à la lunette et d’ex-
posés (« Astronomie de l’extrême », « Petit tour 
d’horizon des mythologies du ciel »). Ces anima-
tions ont été orchestrées par les médiateurs de 
la Cité, dans le Parc de la Villette.

18e Fête de la science 
 20 > 22 novembre
La Cité des sciences a participé à la 18e édi-
tion de cet évènement national et a accueilli 
71 000 visiteurs. Une centaine d’animations 
ont donné l’occasion à des médiateurs, des 
chercheurs et des experts de faire découvrir 
à tous les publics, scolaire ou familial, ama-
teurs éclairés ou néophytes, des domaines 
scientifiques et techniques : mathématiques, 
chimie, astronomie, développement durable, 
océanographie, etc.

Futur en Seine 
 29 mai > 7 juin
Conception, production, partenaires :  Cap 
Digital, le Conseil régional d’Île-de-France, la 
Mairie de Paris, le ministère de l’Économie, le 
ministère de l’Industrie et de l’Emploi, le minis-
tère de la Culture et de la communication et 
le ministère de l’Enseignement supérieur et de 
la Recherche. 
Cette manifestation, qui s’est déroulée sur plu-
sieurs sites à Paris et en Île-de-France, avait pour 
objectif de mettre en valeur 16 prototypes pro-
venant des entreprises et laboratoires franciliens 
pour montrer au public les changements induits 
par la création et l’innovation numérique. À 
la Cité, partenaire majeur de cet évènement, 
une exposition ainsi que des colloques réservés 

Représentation de La Vie de Galilée de Brecht, lors de la Nuit des musées.

 La Fête de la science 2009 a accueilli 71 000 visiteurs.
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aux professionnels et des débats grand public 
avec les concepteurs des prototypes ont été 
organisés. Ces dispositifs innovants ont été mis 
en scène en fonction de leurs usages : 
- les nouvelles technologies du tourisme : visite 
interactive de sites à distance ; visualisation de 
lieux historiques reconstitués à l’échelle grâce 
à la réalité augmentée ; un robot manipulé à 
distance par le public pour une visite en direct 
de l’exposition L’homme et les gènes ;
- les nouvelles formes d’art : projection d’effets 
visuels sur des bâtiments ; projection sur le par-
cours du tramway d’œuvres faites d’une suite 
de SMS constituant une mémoire ludique et 
collective des trajets ; théâtre de Guignol nu-
mérique ; Voxstrumental, installation interactive 
permettant au public de chanter dans des mi-
cros pour faire danser le robot NAO ; le couloir 
virtuel, installation interactive développée par 
la Cité en lien avec Cap Digital. 

Futur en Seine a également été l’occasion de 
tester auprès des visiteurs les futurs usages permis 
par l’internet lors du lancement du démonstra-
teur de la plateforme d’expérimentation Très 
Haut Débit (THD). 

Dans le cadre de la politique mise en œuvre à 
la Cité concernant le développement durable, 
il importe de souligner l’utilisation du carton 
pour le mobilier de l’exposition et de rappeler 
que ce choix a constitué une première.

La fréquentation générale, relayée par une 
importante couverture médiatique (plus de 300 
articles et 3 heures de TV hors rediffusions), s’est 
située autour de 150 000 visiteurs et près de 6 000 
personnes sont venues à la Cité voir les prototy-
pes ou assister aux colloques.

La Bibliothèque des sciences 
et de l’industrie (BSI)

Les collections documentaires 
Mettre à disposition, dans ses espaces, une 
collection multimédia de documents est la pre-
mière activité de la Bibliothèque des sciences 
et de l’industrie. Celle-ci est renouvelée cha-
que année par de nouvelles acquisitions (en 
2009, 6 400 monographies, 1 500 périodiques, 
128 cédéroms, 420 DVD) et l’acquisition ou le re-
nouvellement de droits pour 310 audiovisuels. À 
cette collection s’ajoute, depuis cette année, 
un ensemble de 650 livres numériques accessi-
bles par téléchargement pour les abonnés de 
la Bibliothèque.

Priorité est donnée, depuis cette année, au 
document numérique. Pour la première fois, les 
acquisitions de documents numériques ont dé-
passé celles de documents imprimés.

Le suivi rigoureux du travail de réflexion sur la 
politique documentaire s’est traduit par des 
choix d’acquisitions mieux adaptés aux atten-
tes des utilisateurs. Les usages sont également 
systématiquement observés (taux de rotation 
des collections, répartition des supports, etc.). 
Cette année, la Bibliothèque a procédé au re-
pérage des collections consultées sur place lors 
de deux « semaines types ».

La BSI a élaboré le référentiel d’indexation (en-
semble hiérarchisé de termes), destiné à struc-
turer les contenus du site web de l’établisse-
ment et à en enrichir la recherche. L’indexation 
des documents de la Bibliothèque a été mise 
en cohérence avec ce référentiel.

Enfin, la Bibliothèque a poursuivi le processus 
de signalement de ses collections dans le Sys-
tème universitaire de documentation (Sudoc). 
Les collections de la BSI, ainsi repérées dans les 
grands catalogues collectifs français, bénéfi-

cient d’une meilleure visibilité pour des utilisa-
teurs potentiels.

En ce qui concerne l’histoire des sciences et 
des techniques, une campagne de complé-
tude des périodiques a été faite dans le cadre 
du partenariat institué avec la BnF. Un chantier 
de catalogage des fonds anciens a été pré-
paré, pour 2 500 titres. La Bibliothèque a été 
la première à lancer le dépouillement de pé-
riodiques destiné à constituer la bibliographie, 
en ligne, d’histoire des sciences, projet national 
initié par l’Inist, avec la participation du Cnam 
et du centre Koyré. Le prêt inter-bibliothèques, 
concernant les périodiques en histoire des 
sciences, a fait l’objet de 300 transactions.

La bibliothèque numérique
La bibliothèque numérique a participé active-
ment à la refonte du portail de la BSI. Elle a par 
ailleurs élaboré 15 dossiers, 10 sélections do-
cumentaires numériques, des pages web spé-
cifiques. Ces dossiers sont des compléments 
documentaires à l’offre de la Cité. Citons par 
exemple les dossiers « Mieux comprendre la 
crise », « Terre crue, du grain de terre à l’habi-
tat écologique », « Le beau, l’utile et le design » 
ou les sélections documentaires « De Toumaï à 
Sapiens », « La police scientifique ». Ils peuvent 
également accompagner l’actualité (« La 
grippe A », « Le sommet de Copenhague ») 
ou des commémorations (sélection sur Louis 
Braille à l’occasion de son bicentenaire ou sur 
Charles Darwin et la théorie de l’évolution). 

Dans le cadre de Scientifica, la Bibliothèque 
a assuré le suivi de la numérisation de la revue 
Cosmos.

La BSI porte le projet européen Open science 
qui a pour objectif principal de créer un por-
tail de ressources éducatif scientifique (OSR), 
partageable entre vingt partenaires, musées 
et centres des sciences. Elle pilote également, 

pour l’établissement, une mission d’étude sur 
l’édition électronique.

L’accessibilité 
La BSI a renforcé son offre d’accessibilité dans 
le but de proposer, rapidement, un accès total 
à ses ressources et services pour les personnes 
handicapées. Pour cela, elle a procédé à l’em-
bauche d’une personne sourde chargée de 
médiation et à la mise en place d’un accueil et 
d’une offre de services pour les publics sourds 
(à partir du 1er mars 2009). Une offre riche a été 
aussitôt développée tout particulièrement dans 
les domaines de la santé. 

Dans le même temps, elle a remanié l’offre 
préexistante de la salle Louis-Braille pour les dé-
ficients visuels. Enfin, une offre originale de réali-
sation d’un blog pour des personnes déficientes 
visuelles a été développée en partenariat avec 
l’association Braillenet. 

L’offre Jeunesse 
La Bibliothèque offre une palette d’activités à 
un public de jeunes (24  800 personnes ont fré-
quenté l’espace Jeunesse en 2009) quel que 
soit son mode de visite (individuelle, en famille 
ou en groupe). L’ensemble de ces activités 
s’appuient sur un fonds documentaire multimé-
dia qui fait l’objet d’un renouvellement régulier.

De nombreuses animations sont organisées tout 
au long de l’année en respectant un calendrier 
spécifique (jours de semaine, vacances scolai-
res, etc.). Ces animations sont régulières (Ate-
liers-lecture, Cinéma du mercredi, Ateliers-jeu, 
Mercredi de la santé, Itinéraire de découverte) 
ou saisonnières (Atelier Herbier au printemps ou 
les Coups de cœur de la production éditoriale 
en fin d’année).

Les expositions organisées dans l’espace Jeu-
nesse s’accompagnent de nombreux ateliers, 
animations, projections de films, rencontres 
avec des auteurs. Ainsi, 2009 a été marquée 
par trois expositions : Signes et jeux autour des 
livres-jeux d’Anne Berthier publiés aux éditions 
MeMo en février, Stiren Polis en avril et mai et 
Ma grande sœur m’a dit : les saisons en musique 
autour du travail de l’illustratrice de l’ouvrage, 
Julia Wauters.

La BSI a embauché une personne sourde, chargée de médiation. 650 livres numériques accessibles aux abonnés de la BSI.

546000 visiteurs à la BSI, 
dont 150000 à la Cité des métiers
et 73000 au Carrefour numérique.
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Par ailleurs, l’espace Jeunesse a accueilli pen-
dant l’été une exposition de photographies 
Portraits d’enfants à la Villette, conçue par 
l’Association de prévention du site de la Villette 
(APSV) ainsi qu’une exposition de présentation 
de l’Inventomobile.

La BSI a poursuivi sa coopération avec le Centre 
national de la littérature pour la jeunesse - la 
Joie par les livres, maintenant département 
de la BnF -, en organisant une journée d’étude 
conjointe, le 4 juin, sur le thème « Éco-citoyen-
neté, jeunes et bibliothèques ».

Pendant les week-ends et les vacances sco-
laires, un accompagnement scolaire est pro-
posé aux collégiens et lycéens. Il est réalisé 
par des élèves de grandes écoles, soutenu 
par la Fondation L’Oréal et géré en partenariat 
avec l’APSV.

Enfin, la BSI pilote une étude sur la vocation 
scientifique chez les jeunes et le rôle que des 
institutions de culture scientifique peuvent jouer 
dans ce domaine.

L’offre de médiation autour du numérique 
En 2009, 73 000 personnes ont été accueillies, au 
Carrefour numérique. Les ateliers et animations 
ont été restructurés pour tenir compte d’une 
fréquentation très différente suivant les périodes 
de l’année : vacances scolaires, week-end ou 
semaine. Ainsi, les ateliers visant à réduire la frac-
ture numérique sont organisés dans les semai-
nes hors vacances scolaires, des activités plus 
« grand public », plus ludiques sont présentées 
le week-end et pendant les petites vacances 

scolaires, de véritables spectacles numériques 
comme Science et magie de Jack Barlett peu-
vent être présentés à des publics beaucoup plus 
nombreux. Par ailleurs, le Carrefour numérique 
a organisé ou accueilli plusieurs manifestations 
parmi lesquelles : 
-  le festival Atopic et la présentation de 

Machinima ; 
-  plusieurs « install party » sur le logiciel libre dont 

celle sur Ubuntu qui a accueilli 4  019 partici-
pants ;

- les Ateliers du jeu vidéo ;
- la plateforme THD (voir page 117).

Le Carrefour numérique a également parti-
cipé à des manifestations plus générales de 
la Cité comme Futur en Seine ou la Fête de 
la musique. Enfin comme chaque année, il 
a accueilli en octobre les 8es Rencontres des 
cyberbases où 600 animateurs de toutes les 
cyberbases se sont retrouvés pour partager 
et échanger leurs expériences.

Les autres offres de médiation et d’animation 
Comme chaque année, la BSI organise des 
animations, des rencontres avec des auteurs, 
des expositions en lien avec l’actualité, dans le 
cadre de commémorations ou en prolongation 
d’offres présentées dans d’autres lieux de la Cité.

En mars et avril, une exposition présentait des 
portraits de lauréats du prix Nobel, photo-
graphies réalisées par Volker Steger. Chaque 
scientifique est photographié avec un dessin 
représentant la découverte pour laquelle il a 
été honoré.

Dans le cadre de l’Année de l’astronomie, 
Jean-Charles Cuillandre, astronome à l’Obser-
vatoire de Paris, a présenté son film Hawaiian 
Starlight et partagé son savoir avec le public 
présent.

La BSI propose aussi des expositions. Ici, les livres-jeux d’Anne Berthier.

Les entreprises et la Cité : la Fondation Villette - Entreprises 

Malgré la crise financière et économique, les entreprises partenaires historiques de la Cité sont 
restées fidèles en 2009, mais il s’est révélé plus difficile de faire rentrer dans le circuit de nouveaux 
partenaires. Dans ce contexte, la Fondation Villette-Entreprises a joué un rôle essentiel souvent 
bien au-delà de sa mission qui est de contribuer à la diffusion de la culture scientifique et technique 
auprès des jeunes et du grand public en favorisant des partenariats de différentes formes entre les 
entreprises et, en particulier, la Cité des sciences et de l’industrie.

Le renouvellement des espaces permanents a fait l’objet d’un soutien très important de la part 
des grands groupes et de certains organismes français et européens notamment pour :
-  l’exposition Objectifs Terre : la révolution des satellites avec EADS Astrium (mécène principal), le 

Cnes et l’Esa ;
- la Cité des enfants avec les mécènes MAIF et Fondation EDF Diversiterre ;
-  l’exposition Mobilité avec la clôture du tour de table des partenaires : PSA Peugeot Citroën, Renault, 

SNCF, RATP et Air France ;
- l’exposition Énergie avec Areva et Total ;
-  L’Observatoire des innovations : 2e génération avec les partenariats de Air Liquide, Siemens, Thales 
et de l’UIC.

Les expositions temporaires ont été en 2009 l’objet de partenariats très actifs notamment pour :
-  Épidémik où, grâce au groupe Sanofi Aventis, l’exposition a été dupliquée pour être présentée à 

Rio de Janeiro dans le cadre de l’Année de la France au Brésil ;
- La Terre et nous avec le BRGM, CGGVeritas et Veolia Environnement ;
- Argos : 30 ans à baliser la planète avec le Cnes/CLS.

Plusieurs expositions temporaires prévues en 2010-2011 ont déjà fait l’objet d’accords de partenariats 
ou de discussions avec l’implication de la Fondation Villette-Entreprises qui a été particulièrement 
proactive en la matière. C’est le cas notamment pour :
- Bon appétit avec la Fondation Isica ;
-  Contrefaçon : La vrai expo qui parle du faux avec l’Inpi, le Cnac, l’Unifab, et les douanes, 

mais également avec une trentaine d’entreprises notamment Microsoft et Hermès ;
-   La maison du futur avec Philips France, Siemens, le CEA, Lafarge et Saint-Gobain ;
-  et d’une façon plus générale avec tous les projets liés à la nouvelle stratégie de développement 

en matière scientifique et culturelle en particulier le numérique, Arts et Science, Économie et 
développement durable.

Les entreprises se sont également fortement investies dans certains évènements annuels et notamment :
-  le Forum de la visite scolaire, où la fondation a contribué à renforcer la présence des entreprises 

avec des sociétés et des fédérations comme : Total, la MAIF, Eco Emballages, EDF, SNCF, l’UIMM, 
et l’APCM ;

-  les Coulisses du médicament, avec le groupe Servier, co-organisateur de cette manifestation 
pour la troisième année consécutive ;

-  la Semaine du développement durable, avec l’active participation de Veolia Environnement, ce 
qui a permis d’inviter à la Cité de nombreuses classes.

Dans plusieurs actions sociétales de la Cité, les entreprises sont de plus en plus intéressées à contri-
buer et à participer très directement. Deux exemples : 
-  l’accompagnement scolaire, avec l’implication totale de la Fondation d’Entreprise L’Oréal qui 

voudrait avec la Cité étendre cette opération au niveau national ;
-  « Soutien de classes de collèges défavorisés » (billets/transport). La Fondation Villette-Entreprises a 

identifié plusieurs groupes intéressés, en particulier Veolia Environnement, le CEA et la MAIF.

 En 2009, la Fondation a permis de concrétiser un mécénat de compétences de trois ans avec la 
société Digimind pour la mise en place d’un dispositif de veille stratégique dans le cadre de la 
Cité et en 2010 d’universcience.

La Fondation Villette-Entreprises se doit de rester en osmose parfaite entre la stratégie et les projets 
de la Cité (universcience dès 2010) et le monde de l’entreprise au sens large de façon à mettre 
sur pied des mécénats et des partenariats « gagnants-gagnants » et de développer une relation 
sur le long terme.

Plus de 7000 abonnés ont emprunté 
plus de 120  000 documents. 550 documents
audiovisuels sont visionnés par jour. 
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La Cité des métiers 
Aux 150 000 visiteurs de l’espace ou participants 
à des ateliers, clubs et journées, s’ajoutent les 
52 000 visiteurs des 5 grands forums organisés 
dans l’année. Les conseillers de la Cité des mé-
tiers (CDM) ont assuré près de 23 000 entretiens. 
L’élément le plus significatif pour les CDM a été 
la promulgation de la loi du 24 novembre 2009 
qui introduit simultanément dans le code de 
l’éducation et du travail le « service public de 
l’orientation tout au long de la vie » (titre pre-
mier de la loi) inspirée par le modèle CDM.

En 2009, la transversalité a été réaffirmée avec 
des cycles de projections-débats comme celui 
destiné aux classes de 3e DP3 (1 734 élèves ac-
cueillis au cours de 7 séances en 2008 / 2009) 
et les modules MARIME (Modules d’Accompa-
gnement à la Recherche d’Information sur les 
Métiers et l’Emploi) qui associent les espaces 
d’expositions et ont accueilli 1 058 stagiaires sur 
financement de la Région Île-de-France. 

La CDM a produit une collection de guides 
professionnels : kit manager, guide conseiller, 
livret d’accueil, base documentaire critique, 
plate-forme collaborative. 

2009 a également vu de nouvelles ouvertures 
de Cités des métiers au public : Rome-Tusco-
lana, déménagement et ré-aménagement 
de Côtes d’Armor, Port-Louis, Île Maurice, La 
Rochelle.

Parmi les projets directement liés aux CDM, ci-
tons : CapaCités (FEJ-Martin Hirsch) pour analyser 
les obstacles et les facilitateurs pour cinq nou-
velles CDM ; CitéJobs pour porter le concept sur 
téléphone portable (Proxima mobile) ; Lance-
ment (FEDER/F3/Limousin) du pilote d’une série 
TV de doc de 52 minutes « Travail porteur ».

Parmi les projets transnationaux associés : sémi-
naire final (25 septembre) et productions finales 
du projet LabObs Learning Partnership : Qua-
dec (Qualité de l’orientation) et Altra (Alterna-
tive training for elderly people avec la CDS).

La plateforme Très Haut Débit 
L’objectif de ce projet est d’offrir un accès 
public à la plateforme d’expérimentation Très 
Haut Débit (THD), de Cap Digital. Cet espace 
de démonstration, installé principalement 
dans le Carrefour numérique, a pour objectif 
de présenter l’ensemble des projets portés par 
la plateforme auxquels ont été adjointes les 
ressources réalisées par la Cité des sciences. Il a 
été structuré en trois axes : la bande passante 
montante, la dématérialisation et les projets 
communicants. Ateliers, rencontres, anima-
tions ont été organisés depuis l’inauguration 
de l’espace le 3 juin. Outre le dispositif scéno-
graphique, la Bibliothèque a développé pour 
ce projet un site web spécifique, portail des 
ressources réalisées et des différentes activités 
proposées lors de l’opération. Un dossier docu-
mentaire, des animations didactiques (le THD 
à la maison et le THD au travail), des fiches pé-
dagogiques ont été produites pour le site web. 
Une application originale, le Couloir virtuel, a 
été développé pour démontrer les possibilités 
du THD pour échanger, communiquer et inte-
ragir en temps réel entre deux points distants. 
Cette manifestation se prolongera tout au 
long de l’année 2010.

 L’espace Auto-formation du Carrefour numérique.

À l’occasion de la sortie du livre Alpha où 
l’auteur, Jens Harder, raconte les quelques 
milliards d’années qui séparent le Big Bang de 
l’apparition de l’Homme, une exposition de 
planches agrandies de l’ouvrage a été présen-
tée sur les murs de la Bibliothèque en septembre 
et en octobre. Une rencontre avec l’auteur et 
son éditeur Thierry Groensteen a été organisée 
à l’occasion de cette exposition.

Enfin, une grande fresque murale, Il était une 
fois l’évolution, a permis d’évoquer l’héritage 
de Charles Darwin, tout en livrant les principaux 
repères chronologiques dans l’histoire du vivant 
et de l’humanité.

Plusieurs rencontres avec des auteurs ont été 
organisées. Parmi celles-ci, on peut citer la ren-
contre avec Yves Delaporte à l’occasion de la 
parution de son livre Comment construire un dic-
tionnaire étymologique de la langue des signes 
française ; la rencontre avec Jean-Michel Besnier, 
auteur de Demain les posthumains – Le futur a-t-il 
encore besoin de nous ? ou celle avec Claudie 
Haigneré et l’éditrice Sophie Bancqart autour de 
la sortie de l’ouvrage publié à l’occasion de l’ex-
position Objectifs Terre présentée à la Cité.

La Cité de la santé 
2009 a été l’année de la diversification des of-
fres pour la Cité de la santé qui a accueilli 17 000 
visiteurs individuels, venus pour la consultation 
du fonds documentaire en médecine et santé, 
un entretien avec un conseiller mis à disposition 
par les associations partenaires (Ordre des mé-
decins, Ligue contre le cancer, Vie libre…), ou 
les expositions comme Le sommeil : dormir bien, 
vivre mieux, réalisé par la CPAM 75, Nous les 
hommes et les femmes, les projets lauréats du 
concours d’affiches du Festival international de 
l’affiche et du graphisme de Chaumont, Art et 
sida : les médiations culturelles de l’Artère - Le 
Jardin des dessins, œuvre de Fabrice Hyber 
présentée dans le Parc de la Villette. 

Plus d’une centaine de groupes (2 300 lycéens, 
adultes en formation, professionnels relais de la 
culture ou du social/santé…) ont bénéficié d’un 
accueil spécifique, et plus de 6 500 personnes ont 
participé aux stands d’information sur la grippe 
A H1N1, la prévention des drogues, l’information 
sur la vie sexuelle et affective, le risque alcool.

De nouveaux cycles de rencontres ont été mis 
en place : « Le Travail, c’est la santé ? » en par-
tenariat avec le Cnam, les ateliers « Comment 
garder ou retrouver un bon sommeil » avec le 
réseau Morphée.

Pour le public sourd ont été créés le cycle de 
conférences « Santé en langue des signes » 
avec l’Unité d’accueil et de soins des sourds de 
la Pitié-Salpêtrière, et les « Rencontres Sourds-en-
tendants » avec l’association Café Lunettes rou-
ges et le Crips Île-de-France pour la prévention 
du VIH sida et l’information sur la vie sexuelle et 
affective. 

Sans oublier Questions-santé, le service de ré-
ponses en ligne qui apporte sous 72 heures une 
réponse documentée et personnalisée.

Les conseillers de la Cité des métiers ont assuré près de 23 000 entretiens en 2009.

446400 internautes sur www.cite-sciences.fr/bsi
260 manifestations organisées.
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La communauté scientifique et la Cité

La Cité entretient des relations étroites avec la communauté scientifique. Elle s’appuie sur un 
conseil scientifique qui a pour mission de la guider dans sa réflexion et ses choix en matière de 
programmation. En outre, elle fait appel, pour chaque exposition, à un comité scientifique chargé 
de garantir l’objectivité et la rigueur des contenus. Sans oublier les nombreuses occasions qu’elle 
fournit aux chercheurs et aux experts d’échanger avec le public dans le cadre des conférences 
et des évènements qu’elle organise.

Le conseil scientifique
À l’approche du regroupement du Palais de la découverte et de la Cité des sciences et de l’indus-
trie, il n’a pas été jugé utile de procéder au renouvellement statutaire des membres des conseils 
des deux établissements. Un conseil exceptionnel regroupant les membres des deux conseils précé-
dents s’est, en revanche, réuni le 15 octobre sous la présidence de Claudie Haigneré. Il a été l’oc-
casion de présenter l’état d’avancement du rapprochement. Les autres sujets débattus portaient 
sur les projets de web-TV, le portail universcience.fr ainsi que sur les priorités du futur établissement.

Les comités scientifiques
En 2009, un nombre important de comités scientifiques et de comités d’experts ont eu lieu, concré-
tisant ainsi le partenariat dynamique que la Cité développe avec le monde de la science et 
de la recherche : plus d’une centaine de scientifiques ont participé aux réunions organisées pour 
accompagner les projets d’expositions Ma terre première, Mobilité, Océans et climat, Les Gaulois, 
Énergie, Bon appétit, etc. Plusieurs séminaires de « défrichage » ont été organisés pour définir le 
projet scientifique d’expositions à venir.

Le Club des organismes de recherche
Le Club des organismes de recherche s’est réuni une dizaine de fois. Ces rencontres sont toujours 
l’occasion d’échanges fructueux d’informations entre établissements de diffusion de la culture 
scientifique et technique et les grands centres de recherche. De nombreux projets de partenariats 
sont rendus possibles par ce réseau : opérations conjointes de communication, mise à disposition 
de conférenciers, d’experts…

Les visites de labos
Afin de permettre à ses concepteurs d’expositions, ses médiateurs scientifiques, ses journalistes, 
etc. d’être au contact direct avec la recherche et les chercheurs, la DAS organise des visites 
comme celles d’Ifremer et Océanopolis à Brest le 13 mai ou du Neurospin à Saclay le 22 juin. Elles 
sont toujours extrêmement fructueuses en termes de contenu et de relations et démontrent à 
chaque occasion le désir des chercheurs de faire connaître leur travail.

Le site web de la Cité a connu une refonte importante en 2009.

Le site web www.cite-sciences.fr

La fréquentation 2009
Cette année encore, environ 7 millions d’inter-
nautes ont visité le site de la Cité des sciences 
(6,8 millions de visites pour le site www.cite-
sciences.fr et plus de 300 000 vidéos vues sur 
le Dailymotion de la Cité) pour 35 millions de 
pages vues. Encore une fois, le site web de la 
Cité se positionne à la 3e place des établisse-
ments publics. On constate notamment une forte 
croissance de l’offre Jeunesse (+ 15 %), en par-
tie due à la rénovation des portails Cité des en-
fants 2-7 ans (2008) et Cité des enfants 5 -12 ans 
(2009). Le site de la Géode (www.lageode.fr) 
et les informations pratiques enregistrent égale-
ment une forte progression.

Les sites dédiés aux expositions
Les expositions permanentes et temporaires 
de l’année ont bénéficié d’un site dédié don-
nant accès à de nombreuses ressources docu-
mentaires et pédagogiques, textes, vidéos et 
multimédias :
-  La tête dans les étoiles (janvier 2009), à l’occa-

sion de l’Année mondiale de l’astronomie ;
- La Terre et nous (janvier 2009) ;
-  Crim’Expo, et ses interviews d’experts de l’IRCGN 

(février 2009) ;
-  Cité des enfants 5-12 ans, et son module ludo-

éducatif Rue 512 (mars 2009) ;
- Objectifs Terre (juin 2009) ;
-  Ma terre première, et son expérimentation de 

jeu de piste Bluetooth pour visiteurs équipés 
d’iPhone (octobre 2009).

Des pages « évènements » 
Des pages « évènements » en lien avec des ex-
positions temporaires, des évènements ou des 
dossiers d’actualité ont attiré aussi de nombreux 
internautes en 2009 : la Ruée vers l’Homme (fé-
vrier), le Forum des sciences franco-allemand 
(mars), le Prix de la vocation scientifique et 
technique des filles (mars), les 100 heures d’as-
tronomie (avril), les Vacances de printemps 
(avril), Futur en Seine, la Ville numérique (mai), la 
Nuit des musées (mai), la Nuit des étoiles (juillet), 
Planète été (juillet), le premier pas de l’Homme 
sur la Lune (juillet), 400 ans après Galilée (octo-
bre), le Week-end gratuit (novembre), etc.

Présence sur les réseaux sociaux
La Cité a continué à développer sa dimension 
« web social » en multipliant sa présence et son 
offre sur les comptes Facebook, Twitter et les 
chaînes Dailymotion et Youtube.
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En 2009, la Cité a finalisé la fabrication d’une Cité des enfants à Dubaï.

L’action régionale 

L’itinérance des expositions
En 2009, 28 opérations d’itinérance ont été orga-
nisées (+ 4 par rapport à 2008). Elles se sont répar-
ties dans 26 villes, 24 départements et 11 régions 
et auront permis à 180 000 visiteurs « hors les murs » 
d’apprécier l’offre de la Cité. Un exemple : La po-
pulation mondiale et moi ? accueillie à Grenoble 
par le CCSTI La Casemate, a été vue par 4 500 
visiteurs. Une attention particulière a été portée 
sur les centres commerciaux. Deux grandes ac-
tions réussies : Le village des sciences a accueilli 
plusieurs milliers d’enfants accompagnés de leurs 
enseignants ou de leurs familles pour sa présen-
tation au centre commercial de Rézé (Loire-At-
lantique) ; enfants et familles clientes du centre 
commercial d’Evry 2 ont découvert l’électricité 
grâce à Électricité : qu’y a-t-il derrière la prise ? 
et Phénomènes. Notons aussi que les médiateurs 
de la Cité participent à la formation d’équipes 
d’animation locale. Et soulignons qu’ Électri-
cité, produite en partenariat avec Électricité de 
France en 1999, aura permis depuis dix ans à 
plus de 75 villes (+ 4 en 2009), d’organiser, avec 
l’aide des délégations régionales EDF, des évène-
ments culturels et pédagogiques remarqués. La 
ville d’Étoile-sur-Rhône (Drôme) a accueilli durant 
trois mois La maison inachevée très prisée par les 
jeunes visiteurs. Les expositions de format moyen 
comme Maths 2000, inaugurée au conservatoire 
de la ville de Cholet début septembre et visitée 
par 2 000 personnes, ont aussi  été très appréciées ; 
quant à À des années-lumière (réactualisée pour 
l’Année mondiale de l’astronomie), elle a été ac-
cueillie pendant quatre mois par le CCSTI de la 
Réunion et par l’Université de Marseille-Provence. 

Le succès des Inventomobiles ne s’est pas dé-
menti : leur taux d’occupation en 2009 est proche 
de 100 %. 14 sites ont pu en bénéficier (+ 4 sites par 
rapport à 2008). Un exemple : L’eau à la trace a 
été accueilli à la Maison du jambon de Bayonne 
d’Arzacq, dans le nouvel espace culturel le Han-
gar2 de Rouen, au musée Hydrelec de Vaujany, 
au rectorat de Clermont-Ferrand, et à Brouage 
(Charente-Maritime). En 2009, la fréquentation 
globale pour les 14 sites d’itinérance est en aug-
mentation de 20 %, pour une fréquentation totale 
estimée à 20  000 visiteurs essentiellement scolaires.

Les partenariats avec les structures régionales
Dans le cadre de l’année Darwin, la Cité a orga-
nisé un partenariat fructueux avec le Muséum 
national d’histoire naturelle et les muséums de 
14 villes de France. Chacun a réalisé une petite 
exposition à partir des contenus de l’expo-dos-
sier de la Cité De Toumaï à Sapiens. En conti-
nuité avec le Plan national pour la diffusion de 
la culture scientifique et technique, la Cité a 
renforcé ses partenariats, notamment par des 
coproductions d’expositions itinérantes comme 
La chimie au quotidien, initiée en automne 2009 
dans le cadre de l’Année internationale de la 
chimie et Ma terre première : pour construire 
demain, inaugurée à la Cité en octobre et pré-
sentée aux publics du Vaisseau à Strasbourg 
en septembre 2010 avant d’itinérer ensuite 
auprès des autres institutions coproductrices. 
En coopération avec l’Association des musées 
et les centres de culture scientifique (Amcsti), 
la Cité a mis en place sur son site web rénové 
l’Agenda de la culture scientifique version 2, qui 
sera ouvert en 2010 aux contributeurs régionaux 
des CCSTI. En partenariat avec le Cirasti, la Cité 
a sélectionné cinq Exposciences et cinq régions 
participantes auxquelles elle apporte son sou-
tien de façon adaptée et concrète : Picardie à 
Creil et Lorraine à Pont-à-Mousson en avril 2009, 
Rhône-Alpes à Guilherand-Granges et Nord-
Pas-de-Calais à Maubeuge en mai, Alsace à 
Mulhouse en juin. En partenariat avec Les Petits 
Débrouillards, la Cité a coconçu deux nou-
velles modulothèques (expositions interactives 
à destination des enfants et des élèves d’écoles 
primaires) sur l’éducation au développement 
durable, En tête-à-tête avec la Terre, et sur l’ali-
mentation, Cuisine ta santé, qui ont circulé dans 
une douzaine de régions, accueillant environ 
57 000 visiteurs sur 107 semaines. Poursuivant sa 
politique de transfert, prêt et don de ses exposi-
tions, la Cité a gratuitement mis à disposition de 
cinq partenaires régionaux et acteurs locaux de 
la culture scientifique des éléments d’expositions 
ou des expositions.

Le groupe des coproducteurs, initié par le Palais 
de la découverte et la Cité, se réunit tous les 
ans et a pour objectif de favoriser les interac-
tions entre établissements professionnels pour 
permettre des coproductions d’expositions ou 
des itinérances partagées. Une vingtaine de 

En régions, 180000 visiteurs ont vu000 visiteurs ont vu
les expositions de la Cité.les expositions de la Cité.
En régions, 180
les expositions de la Cité.
En régions, 180
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participants étaient présents lors de la réunion 
de l’automne 2009, organisée à Pleumeur-
Bodou par la cité des Télécoms. Enfin, un réseau 
de partenaires thématiques d’excellence a 
été initié en 2006 avec le Vaisseau (un thème 
partagé : enfance et jeunesse) et la cité des Télé- 
coms (les télécommunications). Deux autres 
partenariats ont été signés en 2007 avec la 
cité de l’Espace (l’espace), le site du Pont et 
du Gard (l’eau). En juillet 2009, un cinquième 
partenariat thématique (l’énergie) a été signé 
par Jeannine Marquaille, présidente du Cen-
tre historique minier de Lewarde et Claudie 
Haigneré. 

En lien avec les collectivités locales et territoriales
En 2009, la Cité a accentué ses relations avec  
l’Association des régions de France (ARF) in-
vitée lors de son congrès de Marseille en dé-
cembre. Par ailleurs, la Cité a organisé une 
deuxième journée de réflexion et d’échanges 
de la culture scientifique et technique à l’atten-
tion des conseils régionaux et en particulier des 
responsables. Elle a répondu aux demandes 
de conseils, d’études et d’ingénierie culturelle 
émanant des collectivités locales et territoriales 
(Leucate, Rouen, Triel-sur-Seine et la région 
Auvergne (Vulcania)), qui souhaitent ouvrir 
de nouveaux espaces ou centres de culture 
scientifique.

Les relations avec la presse régionale 
La Cité des sciences a engagé un partena-
riat  actif avec la Fondation Varenne, groupe 
de presse régionale du Centre de la France. 
Ainsi, elle diffuse sa collection d’expos-dossiers 
dans les établissements scolaires. Par ailleurs, 
elle a créé un prix du journalisme scientifique, 
remis en présence de Claudie Haigneré en 
décembre 2009, et organise en juin la remise 
des prix des journaux scolaires avec le Centre 
de liaison pour l’éducation aux moyens d’in-
formation (Clémi), dépendant du ministère de 
l’Éducation nationale.

L’action internationale 

Les axes de travail de l’année 2009
À travers sa politique d’action internationale, 
la Cité a pour objectif de participer à la diffu-
sion de la culture scientifique française, d’être 
un acteur leader dans les réseaux de culture 
scientifique et technique et d’exporter ses pro-
duits et son savoir-faire afin de contribuer aux 
ressources propres de l’établissement. Pour ce 
faire, elle est présente dans les programmes 
européens, participe aux grands évènements 
internationaux et noue des partenariats institu-
tionnels, industriels et muséologiques.

Des partenariats institutionnels
L’action internationale de la Cité s’appuie sur 
les priorités politiques et culturelles du ministère 
des Affaires étrangères et européennes. Parmi 
les principales actions 2009 menées avec le mi-
nistère, on peut citer un partenariat concrétisé 
avec l’Alliance française du Panama qui a ac-
quis quatre expos-dossiers pour organiser une 
itinérance dans les Alliances françaises d’Améri-
que centrale. Par ailleurs, 2009 a principalement 
été l’année de la France au Brésil où la Cité s’est 
impliquée dans deux projets d’expositions : avec 
le SESC Sao Paulo, la Région Île-de-France et le 
gouvernement de l’État de Sao Paulo, la Cité a 
reconfiguré son exposition Ombres et lumière sur 
1 400 m2 en lui donnant une tonalité brésilienne. À 
Rio, c’est avec le groupe Sanofi Aventis et la pres-
tigieuse Fondation Oswaldo Cruz que l’exposition 
Épidémik a été présentée avec de nouveaux 
scénarios comme la maladie de Chagas et la 
dengue. En outre, la Cité entretient des relations 
actives avec l’ensemble du Réseau français à 
l’étranger. Elle a d’ailleurs participé aux Jour-
nées du Réseau les 16 et 17 juillet au Palais des 
congrès de Paris. La Cité entretient également 
des relations suivies avec ses interlocuteurs de la 
Direction des activités internationales du ministère 
de la Culture et de la Communication. La Cité a 
notamment bénéficié du programme Profession 

Culture pour deux partenaires étrangers (Brésil et 
Afrique du Sud). En 2009, le partenariat avec la 
Région Île-de-France s’est poursuivi sur les projets 
en cours en Afrique du Sud et au Brésil, dans le 
cadre d’un projet monté conjointement pour 
l’Année de la France au Brésil. Par ailleurs, la 
Cité et la Région Île-de-France ont répondu au 
projet Platform of Local Authorities and Commu-
nications Engaged in Science (PLACES) dans le 
cadre du volet « sciences dans la société » du 7e 
PCRDT 2007-2013 (Programme cadre recherche 
et développement technologique). Enfin, un 
contact avec l’Association des régions de France 
a été établi afin d’explorer des pistes d’actions 
communes en matière de coopération avec les 
unités internationales des régions de France.

Partenariats industriels
Dans le but de démultiplier ses ressources, la 
Cité entretient des partenariats industriels, sou-
tenu par la Fondation Villette-Entreprises. En 
2009, le partenariat avec L’Oréal sur l’exposition 
Le cheveu se décode s’est poursuivi en Inde et 
en Chine. La cession d’un des deux exemplaires 
de l’exposition à l’Association des centres de 
sciences chinois (CAST) achève ce fructueux 
partenariat engagé entre la Cité et L’Oréal de-
puis l’an 2000. 

Partenariats muséologiques
Pour enrichir continuellement son catalogue et 
ses compétences, la Cité collabore avec de 
grands musées de science internationaux, no-
tamment pour la coproduction d’expositions. 
Le partenariat autour de la coproduction de 
l’exposition itinérante internationale sur l’alimen-
tation, Bon appétit, s’est conclu après de longs 
échanges entre Heurêka (Finlande), Technopolis 
(Belgique) et le musée des Sciences Leonardo 
da Vinci (Italie). L’exposition a été inaugurée à 
la Cité le 3 février 2010 pour une présentation de 
dix mois, puis poursuivra sa tournée en Finlande, 
en Belgique et en Italie.

Par ailleurs, la Cité participe à  la coproduction 
de l’exposition Science Changing the World, 
avec Heurêka, producteur exécutif, le Museon 
(Pays-Bas) et le Pavillon de la connaissance 
(Portugal). L’exposition ouvrira ses portes en 
avril 2010 à Heurêka. La Cité la présentera du 
13 décembre 2011 au 16 septembre 2012. 

La Cité dans les réseaux internationaux
Au sein d’Ecsite, la Cité reste dans le board de 
l’association. En 2009, les 20 ans d’Ecsite se sont 
organisés au musée des Sciences Leonardo da 
Vinci à Milan, du 4 au 6 juin. Ce fut la première 
présentation conjointe Cité des sciences / Palais 
de la découverte réunis sur un stand commun 
de 12 m2. L’accent a été mis sur la promotion 
de la nouvelle Cité des enfants et les expositions 
itinérantes. La thématique générale a porté 
sur l’évolution de l’identité des musées scienti-
fiques et des centres de sciences. En outre, la 
Cité était présente à la manifestation organisée 
par Ecsite, Science Communicators Advancing 
European Knowledge Society, qui s’est tenue 
les 17,18 et 19 février au Parlement européen à 
Bruxelles. 

Depuis 2001, la Cité est membre du réseau Hands 
On ! Europe (HOE), association européenne des 
musées pour enfants. Elle est également mem-
bre du board depuis 2007 et a organisé et ac-
cueilli la 7e conférence internationale de Hands 
On ! Europe sous la thématique « High-Tech ! High 
Touch ! » sur le rôle et l’impact des technologies 
émergentes dans les musées ou les structures 
accueillant le jeune public. Elle a réuni 265 par-
ticipants de 32 nationalités différentes. Un par-
tenariat fort a été mis en place principalement 
avec le Lutin (Laboratoire des usages en tech-
nologies numériques) et 19 musées parisiens qui 
proposent des activités pour les enfants. 

La Cité a participé, du 18 au 20 novembre à 
Cannes, au Marché international des profession-
nels de l’immobilier commercial (Mapic). Avec 
plus de 6 700 participants de plus de 60 pays, 
dont 1 500 distributeurs, le Mapic est le rendez-
vous mondial de ce secteur d’activité. La Cité 
a promu le projet de Cité des enfants dans un 
nouveau centre commercial à Dubaï en 2010, 
ce qui lui a donné l’occasion de faire émerger 
de nouvelles opportunités de projets. La Cité a 
aussi participé aux réunions régulières du Club 
Odit Export qui rassemble des professionnels de 
l’ingénierie touristique présents à l’export et favo-
rise la venue de partenaires et de leurs réseaux 
à la Cité. En 2009, Odit France, devenu Atout 
France, né du rapprochement de Maison de la 
France et d’Odit France, est désormais l’opéra-
teur unique de l’État dans le secteur du tourisme. 

L’exposition Le cheveu se décode
aura accueilli près de 2000000 visiteurs
et aura été présentée dans 12 pays différents.

Zizi sexuel, l’expo, en itinérance en Suisse.
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scientifique et technique » présidée par O. Postel-
Vinay. Les membres de cette commission le sont 
également du comité Fonds Jules-Verne. En 2009, 
le fonds a subventionné des aides à la traduction 
et des aides à l’édition d’ouvrages de science. 

Les missions gouvernementales 

La mission « Culture et handicap » 
Le 28 mars 2003, le ministre de la Culture et de la 
communication confiait à la Cité des sciences et 
au musée du quai Branly la mission d’animer des 
groupes de travail chargés de proposer des me-
sures visant à améliorer l’accueil des personnes 
handicapées dans les établissements culturels. 
Aujourd’hui, vingt-six établissements relevant du mi-
nistère chargé de la culture ou d’autres ministères 
sont associés dans une réflexion commune par des 
travaux portant sur l’emploi des personnes handi-
capées dans les établissements culturels, l’accueil 
des visiteurs handicapés mentaux, la promotion 
des offres culturelles auprès des personnes handi-
capées, l’apport des nouvelles technologies pour 
les visiteurs déficients sensoriels, et enfin la mise en 
conformité des établissements publics culturels.Au 
cours de 2009, la plupart de ces établissements ont 
signé une convention avec la Cité des sciences, 
pilote, créant ainsi la Réunion des établissements 
culturels pour l’accessibilité (RECA).

La mission « Vivre ensemble »
Le 27 novembre 2003, à l’initiative du ministre de 
la Culture et de la Communication, le président 
de la Cité des sciences a été chargé de mobili-
ser des institutions culturelles pour que progressent 
« la tolérance, le respect des différences et le désir 
de vivre ensemble ». Un groupe de travail « Élargis-
sement des publics », mis en place en juin 2004, 
rassemble plus de vingt établissements culturels. Il 
concentre ses efforts sur les personnes relais qui, au 
sein des structures œuvrant dans le champ social, 
sont chargées de l’organisation des sorties culturel-
les. Un forum annuel et des journées d’information 
et de formation permettent aux relais d’élaborer 
des programmes de visite dans les établissements 
culturels. Une lettre trimestrielle recense l’ensemble 
de ces propositions de formation et une charte, 
rédigée avec les relais sociaux, résume les enga-
gements des établissements culturels. Elle est com-
plétée par un film destiné à informer les intéressés  
sur son dispositif et son historique.

enfants 5-12 ans a été autoédité par la Cité pour 
l’ouverture de cette nouvelle Cité des enfants 
fin mars. Ce guide de visite illustré présente les 
six espaces de cette exposition permanente et 
contient un livret de jeux inspiré par les activités 
de l’exposition.

Des « beaux- livres »
Dans la catégorie des « beaux-livres », celui d’Ob-
jectifs Terre : la révolution des satellites, rédigé 
par un collectif d’auteurs et d’experts (géologues, 
philosophes...), et préfacé par l’astronaute Claudie 
Haigneré, traite de science et de technologie 
spatiales liées à l’observation de notre planète. 
Coédité avec les éditions Belin, Bâtir en terre : 
du grain de sable à l’architecture, coécrit par L. 
Fontaine et R. Anger, ingénieurs du laboratoire 
CRAterre (Grenoble), a salué la présentation de 
l’exposition Ma terre première : pour construire 
demain. Il est consacré à un patrimoine mon-
dial exceptionnel : l’architecture de terre. 

Les livres de poche
Quatre nouveaux livres de poche scientifiques 
de la collection « Le Collège de la Cité » coéditée 
avec les Éditions Le Pommier : Les Nombres extra-
ordinaires de B. Rittaud, La Sexualité animale de F. 
Cezilly, Vie et mort de la population mondiale par 
H. Le Bras et L’Hérédité sans gènes par A. Pàldi.

Le fonds Jules -Verne
Pour la sixième année consécutive, le fonds Jules-
Verne a aidé les éditeurs de science. Financé à pa-
rité par le Centre national du livre et la Cité des scien-
ces, ce fonds (doté de 80  000 euros par an) a 
été lancé lors du Plan national pour la diffusion de 
la culture scientifique et technique et répond aux 
missions suivantes : fournir une aide pour l’organisa-
tion d’une manifestation professionnelle destinée 
à valoriser les fonds de vulgarisation scientifique ; 
subvenir au financement de catalogues en ligne, 
au lancement ou au développement d’une col-
lection d’ouvrages de vulgarisation scientifique. 
Il est hébergé au sein de la commission « littéraire 

veaux partenaires culturels, comme TUSIAD en 
Turquie, le Megaron Plus en Grèce, la Fondation 
Hans Wilsdorf en Suisse, la Fondation Caixa Saba-
dell en Espagne, ou menés avec des partenaires 
industriels fidélisés, comme L’Oréal et Sanofi, au 
bénéfice de pays comme l’Inde et le Brésil.

Enfin, concernant les contrats d’équipement 
permanent pour enfants, signés en 2008 , la Cité 
a dupliqué  et installé l’espace Enfants de 450 m2 
dans le nouveau Macao Science Centre qui a 
ouvert ses portes en décembre. Et, à Dubaï, où 
le groupe de centres commerciaux Majid Al 
Futtaim équipe son nouveau centre, le Mirdif 
City Centre, d’une Cité des enfants 2-7 ans, 
la Cité a finalisé la fabrication et achèvera le 
montage début 2010, avant l’ouverture au 
public prévue en mars 2010.

Les éditions de la Cité

Une large palette de livres différents
La politique éditoriale de la Cité a pour voca-
tion d’accompagner sa programmation. La 
politique de coédition se poursuit tant pour les 
collections phares comme « Le Collège de la 
Cité » que pour les livres hors collection. Sa pro-
duction en 2009 est de deux ouvrages jeunesse 
dont un guide d’exposition, deux « beaux-livres » 
et quatre « poches » pour un total de huit nou-
veautés, et la sortie du catalogue des éditions 
dans une présentation rénovée.

Des ouvrages « Jeunesse »
Pour l’ouverture de Crim’expo sur la police 
scientifique, la Cité a publié La Science enquête : 
les métiers de la police scientifique dans la 
collection « Un métier extraordinaire » au Seuil 
jeunesse. Écrit par Éric Chenebier, cet album 
didactique et ludique, abondamment illustré 
par Buster Bones, présente non sans humour 
le quotidien des experts en criminalistique. Au 
bout de quelques mois, il a été réimprimé. À la 
découverte de la Cité, le Guide de la Cité des 

Projets européens
La politique européenne de la Cité s’inscrit dans 
le cadre d’une stratégie de recherche de par-
tenariats financiers et de développement de 
réseaux de partenaires à l’échelle européenne. 
Elle cible les programmes et projets européens 
en phase avec sa programmation et ses priori-
tés de développement. La Cité est surtout pré-
sente dans le programme « Science dans la so-
ciété » du 7e PCRDT. Instruit dans le cadre du 7e 
PCRDT 2007- 2013, le projet NANOYOU (Commu-
nicating Nanotechnology to European Youth) 
a débuté en avril 2009 après la signature de 
l’accord de partenariat « Grant Agreement ». 
La Cité organise, en partenariat avec le CCSTI 
de Grenoble, deux ateliers et une conférence- 
débat avec des experts.

Dans le cadre du programme « Éducation et 
Formation tout au long de la vie 2007- 2013 » (Life 
Long Learning Programme), la Cité a démarré le 
projet PILOTS après la signature de l’accord de 
partenariat « Grant Agreement » en janvier 2009 
(Professionalisation for Learning in Technology 
and Science). Ce programme vise à profession-
naliser la médiation pratiquée dans les musées 
et centres de sciences, et à harmoniser les pro-
jets pédagogiques. La Cité réalise une étude 
qualitative et quantitative sur les pratiques et 
méthodes de médiation afin de capitaliser les 
expériences à une échelle européenne et créer 
un outil collaboratif avec les institutions parte-
naires du projet. Dans le cadre de la société de 
l’information et des médias du programme E-
content Plus 2008, le projet Openscience a dé-
marré en juillet 2009. Il repose sur la création d’un 
réseau européen de capitalisation de ressour-
ces documentaires et éducatives scientifiques 
et le développement d’une plateforme colla-
borative favorisant l’échange d’informations. La 
BSI de la Cité participe à l’enrichissement de la 
plateforme des ressources en s’appuyant sur un 
protocole et un schéma standard de données à 
l’échelle européenne. Elle s’appuie également 
sur le Lutin pour en assurer la faisabilité. Dans le 
cadre du 7e PCRDT, volet « Sciences dans la so-
ciété », le projet PLACES (Platform of Local Autho-
rities and Communications Engaged in Science) 
a été déposé en janvier 2009 et retenu par la 
Commission européenne. 2009 a été marquée 
par le succès de projets conduits avec de nou-

 La 7e conférence internationale de Hands On !

700000 visiteurs ont vu
les expositions de la Cité à l’étranger. 

 Médiation à la Cité des enfants avec des visiteurs handicapés.
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Le plan de rénovation de la Cité touche à la fois l’offre, le bâtiment et l’accueil.

Le projet de rénovation de l’accueil Le projet de rénovation de l’accueil 
est le plus important entreprisest le plus important entrepris
par la Cité depuis son ouverture. par la Cité depuis son ouverture. 

L’accueil des publics

Les objectifs de la rénovation de l’accueil
Dans un environnement de loisirs culturels de 
plus en plus concurrentiel, la qualité de l’ac-
cueil est un élément déterminant pour accroî-
tre l’attractivité du site de la Cité et répondre 
aux exigences nouvelles des visiteurs. D’autres 
grands établissements culturels ont été ou sont 
engagés dans la même démarche : le musée 
d’Orsay, le centre Georges-Pompidou, le châ-
teau de Versailles ou encore le Louvre. Dans ce 
contexte, le projet de rénovation de l’accueil 
de la Cité répond à trois objectifs principaux :
- fidéliser les visiteurs ;
- maintenir sur le long terme un taux de satisfac-
tion élevé lors de la visite, y compris avec l’arri-
vée de nouveaux flux de visiteurs liés à l’évolu-
tion de l’est parisien et à l’aménagement de la 
4e travée du bâtiment de la Cité ; 
- accroître les ressources propres de la Cité.

Les priorités 
Avec l’appui d’un bureau d’étude spécialisé, 
les équipes de la Cité ont réalisé, en 2006, le 
programme fonctionnel du projet appuyé sur 
quatre priorités :
- renforcer la lisibilité de l’offre et la construction 
des parcours de visite, l’offre actuelle étant sou-
vent perçue comme complexe, notamment du 
fait de la multiplicité des accès et des parcours 
qui rend difficile l’orientation des visiteurs ;
- améliorer le confort et la convivialité de la vi-
site, face à un bâtiment d’une ampleur excep-
tionnelle, où ni le mobilier ni la signalétique ac-
tuelle ne proposent de réponses adéquates ;
- développer la qualité des services et des com-
merces, qui sont en particulier sources de reve-
nus importantes ;
- optimiser l’exploitation en essayant de déga-
ger des économies de fonctionnement par une 
meilleure gestion de l’espace et des accès.

Le projet de rénovation
Le projet est centré sur la réponse aux besoins 
des visiteurs (avant, pendant et après la visite) : 
meilleure information des publics, orientation 
spatiale facilitée, lisibilité et accessibilité des of-
fres, réduction du temps d’attente aux caisses. 
Les aménagements proposés répondent ainsi à 
une volonté de simplification :

- simplification des accès par la mise en place 
d’un accès principal au nord ;
- simplification des parcours de visite et 
meilleure intégration des services d’accueil et 
commerciaux ; 
- simplification des dispositifs d’information et de 
présentation des offres.

Dans sa mise en œuvre, le projet est découpé 
en tranches fonctionnelles, opérationnellement 
indépendantes, dont la réalisation sera engagée 
tranche par tranche, avec le souci de perturber 
le moins possible le confort de visite des publics 
et de permettre une identification progressive 
des ressources financières. 

Ce projet est le plus important entrepris par la 
Cité depuis son ouverture. Son ambition est à 
la mesure du site et de l’importance du flux de 
visiteurs. La livraison de la première tranche de 
travaux est prévue pour la fin 2011. Elle concer-
nera l’aménagement du parvis nord, l’amélio-
ration des accès de la Cité, le réaménagement 
du hall avec une nouvelle distribution des services 
au public (accueil, billetterie, vestiaire et boutique) 
et la reprise de la signalétique.

2009 a permis la conduite des études de 
conception de la tranche 1 du projet et de 
déposer le permis de construire. La maîtrise 
d’œuvre est assurée par l’agence Arep (Jean-
Marie Duthilleuil, Étienne Tricaud).

L’aménagement du parvis nord va également 
conduire à valoriser la galerie basse, espace 
aujourd’hui délaissé, qui va être transformé 
en bureaux à destination des personnels de 
l’établissement.

L’offre culturelle 

L’innovation dans l’offre
En 2009, la Cité s’est investie davantage dans 
l’innovation afin de conserver son leadership sur 
le plan national et international en matière de 
médiation scientifique et technique. L’actualité 
de l’innovation technologique a trouvé no-
tamment sa place à la Cité dans la deuxième 
édition de L’Observatoire des innovations, dans 
la création du blog InnovaNews et dans la pré-
sentation de prototypes technologiques (en la rénovation
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La Galerie de l’innovation 
et du développement durable

Dans le cadre de la rénovation des expositions 
permanentes, la galerie sud du bâtiment de la 
Cité est toute entière dédiée à la problémati-
que de l’innovation et au développement du-
rable. Dans cette galerie de grande hauteur, 
baignée de lumière, les visiteurs pourront, à 
terme, parcourir une offre très riche d’exposi-
tions explorant différentes facettes de cette 
problématique, et bénéficieront de connexions 
en temps réel à des données issues des labora-
toires de recherche scientifique et des réseaux 
d’observation des activités humaines sur la 
planète. 

Pour l’heure, 2009 a vu l’ouverture de l’exposi-
tion Objectifs Terre : la révolution des satellites, 
exposition permanente consacrée à l’extraor-
dinaire contribution qu’apportent les satellites 
dans la connaissance et la gestion de la pla-
nète, et a permis de poursuivre les études de 
réalisation de l’aménagement de cette galerie 
avec les projets Tech’galerie, Énergie et Mobilité.

La Tech’galerie complètera (en avril 2010) 
L’Observatoire des innovations actuellement en 
place, et sera consacrée à la présentation et à 
la démonstration vivante de dispositifs innovants 
fréquemment renouvelés grâce aux contribu-
tions d’entreprises et de centres de recherche. 

préfiguration de la Tech’galerie) lors de la mani-
festation Futur en Seine, réalisée en partenariat 
avec le pôle de compétitivité Cap Digital et le 
conseil régional d’Île-de-France. 

La Cité des sciences s’est également engagée 
de manière forte auprès des cultures numéri-
ques et de la création artistique, puisqu’elle a 
permis l’émergence auprès du grand public 
du premier genre cinématographique issu des 
mondes virtuels et du jeu vidéo : le Machinima, 
qui se situe à la croisée des chemins entre art et 
technologies. Elle a en effet programmé durant 
les vacances de la Toussaint une manifestation 
au Carrefour numérique qui invitait le grand pu-
blic à découvrir des projections de films réalisés 
dans les mondes virtuels (les machinimas), à 
jouer à des jeux vidéo « rétro-games » et à ap-
prendre à réaliser un machinima. 

L’innovation sur le site web
Tout au long de l’année 2009, la Cité a déployé 
des applications et des fonctionnalités innovan-
tes sur son site web, www.cite-sciences.fr, telles 
que :
- le blog InnovaNews (février 2009), qui utilise 
des applications les plus récentes du web social 
comme Facebook, Netvibes et Twitlife ;
- l’Agenda de la culture scientifique (juin 2009), 
véritable Pariscope des évènements et mani-
festations des CCSTI en régions ;
- la plate-forme éducative et ses e-Travaux Di-
rigés (octobre 2009), véritable service tiers pour 
les Environnements numériques de travail (ENT) 
en cours de développement.

Énergie présentera (en juin 2010) les probléma-
tiques énergétiques à travers le prisme de l’in-
novation et des impératifs de développement 
durable.

Mobilité montrera (à partir de juin 2011) que le 
succès de nos mobilités futures dépendra de la 
combinaison appropriée d’innovations techno-
logiques, organisationnelles, sociales, économi-
ques et comportementales. 

La Serre, équipement permanent adapté à la 
présentation d’expositions temporaires à domi-
nante végétale, complète déjà cette galerie, 
et se mettra à l’heure de l’Année de la biodi-
versité en 2010. 

La Délégation Internet et programmes numéri-
ques (DIPN) a également participé activement 
au déploiement et à la mise en ligne de la 
web-TV (www.universcience.tv).

Enfin, la Cité des sciences a conduit son projet 
de refonte du site internet et a préparé la mise 
en ligne du nouveau portail www.universcience.fr.

La rénovation des expositions permanentes
Bientôt vingt-cinq ans après son ouverture, le 
premier objectif de la Cité n’a pas changé : 
fournir à tous les publics des clés pour mieux 
comprendre le monde contemporain. Comme 
le souligne l’omniprésence des sujets scientifi-
ques dans l’actualité, sciences et techniques 
constituent plus que jamais des enjeux majeurs 
de développement de nos sociétés. Conformé-
ment au scénario général de renouvellement 
de l’offre permanente présenté en 2005, la Cité 
a ouvert au public le nouveau planétarium en 
2006, L’Observatoire des innovations et la Cité 
des enfants « nouvelle génération » (2 -7 ans) en 
2007, puis Le grand récit de l’Univers en 2008. 

L’année 2009 a été marquée par l’ouverture, 
en mars, de la Cité des enfants « nouvelle géné-
ration » (5 -12 ans) et, en juin, par celle d’Objectifs 
Terre : la révolution des satellites.

L’Observatoire des innovations, une exposition renouvelée régulièrement.Le blog InnovaNews et ses applications issues du web social.

Dans la galerie sud, lesvisiteurs bénéficieront 
d’expositions explorant diverses facettes
de l’innovation et du développement durable.
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Focus

Le bâtiment

2009 : une année de préparation 
pour les grands projets
Cette année, la direction des services techni-
ques et de la sécurité (DSTS) a mené à terme 
les projets liés à la sécurité : la sonorisation de 
sécurité, la motorisation des rideaux pare-flam-
mes, le système de mise en sécurité incendie 
(SMSI) et l’installation des boîtiers BGI (bris de 
glace). La fin proche du projet SMSI a permis 
de commencer les études pour des projets 
connexes de mise en conformité des DAS (dis-
positifs asservis de sécurité) comme les équi-
pement de désenfumage et l’automatisation 
du réarmement des clapets et volets coupe-
feu. Dans le même temps, le service électricité 
a mené un projet de remplacement des grou-
pes électrogènes d’éclairage de sécurité. À la 
mi-2010, ils seront remplacés par de nouvelles 
technologies.

Les grands projets « Plan de rénovation de 
l’accueil », « Galerie basse », « Bâtiment Nadar » 
et « Rénovation des circulations verticales mé-
canisées (CVM) » ont fortement mobilisé les 
collaborateurs pour leur préparation (validation 
des APS et les bâtiments modulaires, choix de 
la MOE). Les chantiers peuvent donc com-
mencer. Enfin avant la fin 2010, des nouveaux 
ascenseurs seront installés. 

Fin 2009, la DSTS a lancé un projet d’amélio-
ration de la qualité du suivi des opérations de 
maintenance, et, en collaboration avec la 
direction de la programmation, un grand pro-
jet d’audit énergétique des bâtiments. Avec 
celui-ci, la Cité prépare le grand chantier 
d’éco-rénovation des installations et améliore 
l’environnement. 

Aménagement de la 4e travée
« Villette Perspective », le projet d’aménage-
ment de la 4e travée du bâtiment de la Cité, 
prévoyant l’installation d’un multiplex Pathé et 
des commerces culturels et de technologies in-
novantes, a subi, comme beaucoup de projets 
immobiliers pendant l’année 2009, un certain 
ralentissement lié à un contexte économique 
difficile. Cela a conduit à repousser le début 
des travaux à janvier 2011. Néanmoins, l’opéra-
teur Apsys poursuit activement son implication 
dans l’opération et se mobilise au mieux pour 
en assurer le bon déroulement tant en ter-
mes de maîtrise d’ouvrage que de recherche 
d’enseignes.

L’engagement de la Cité face au développement durable

Depuis une dizaine d’années déjà, le développement durable est au cœur des messages délivrés 
au public de la Cité. En 2009, un nouvel élan a été donné afin de mettre davantage en adéqua-
tion ces messages vertueux avec le fonctionnement interne de la Cité. Un état des lieux a apporté 
une vision globale sur les actions engagées et sur les opportunités d’amélioration. Une nouvelle 
dynamique impliquant toutes les directions a permis l’élaboration d’une politique environnementale 
et d’une stratégie globale ambitieuse articulée autour de quatre axes. 

Un axe « politique »
Le premier axe est politique avec un engagement fort de la Cité : 
- �avec les autres établissements publics par l’adhésion au club de développement durable des 

entreprises et établissements publics présidé par le ministère de l’Écologie, de l’énergie, du déve-
loppement durable et de la mer (signature de la charte le 12 novembre 2009) ;

- �auprès des ministères de tutelle en participant aux groupes de travail sur la stratégie ministérielle 
de développement durable du ministère de la Culture et de la communication ;

- �au sein des réseaux muséographiques où la Cité anime des conférences sur l’éco-conception 
des expositions. 

Un axe « éco-conception des expositions »
Le deuxième axe concerne l’offre au public avec, en octobre 2009, l’ouverture de Ma terre pre-
mière : pour construire demain, exposition entièrement éco-conçue. 

Un axe « éco-rénovation des bâtiments »
Le troisième axe est celui de l’innovation : un audit est en cours en vue d’une éco-rénovation qui 
fera des bâtiments de la Cité une vitrine de nouvelles technologies.

Un axe « éco-responsabilité interne »
Le quatrième axe porte sur le management environnemental du fonctionnement interne :
- l’élaboration du Bilan Carbone de la Cité ;
- �le lancement de marchés publics éco-responsables (signalétique, déchets, imprimantes, matériels 

audiovisuels, fournitures de bureau, nettoyage…) ;
- le tri du papier et bientôt des autres déchets ;
- la mise en place de formations sur le développement durable.

Projet de rénovation du hall d’accueil de la Cité.
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Les ressources humaines et la vie sociale

La situation des effectifs
Au 31 décembre 2009, 1 033 personnes étaient 
présentes à la Cité : 945 CDI et 88 CDD. La ré-
partition entre les collèges cadres, agents de 
maîtrise et employés est légèrement modifiée 
par rapport à l’année précédente. Le collège 
employé diminue légèrement au bénéfice des 
deux autres. La population CDI est majoritai-
rement composée de femmes (54,5 %, + 0,6 % 
par rapport à 2008). L’âge moyen (46,1 ans) est 
stable depuis trois ans. Le nombre moyen d’an-
nées d’ancienneté continue de progresser : 
14,9 ans en 2009 (14,7 ans en 2008 ; 14,6 ans en 
2007 ; 14,2 ans en 2006).

Les mouvements de personnel
Plus d’une centaine de personnes ont été 
concernées par un recrutement externe ou une 
mobilité interne. 53 personnes ont été recrutées 
sur des contrats pérennes. Parmi elles, 26 avaient 
été embauchées précédemment en CDD, et 
près de la moitié des personnes recrutées ont 
moins de 35 ans. 58 personnes ont été concer-
nées par une mobilité, soit à l’occasion d’une 
réorganisation de service qui a permis une évo-
lution de fonction, soit par une promotion au 
sein de leur direction, soit par un changement 
de poste et/ou de direction, ce qui concrétise la 
politique de développement des RH.

Les rendez-vous du dialogue social 
2009 a été très active en matière de négocia-
tion. Une trentaine de réunions avec les déléga-
tions syndicales se sont tenues. Au terme de ces 
réunions, six accords ont été conclus en 2009 : 
l’accord de mise en conformité sur les frais de 
santé et la prévoyance, l’accord sur la journée 
de solidarité 2009, l’accord de méthodologie sur 
la GPEC, l’accord sur le droit d’expression des 
salariés, l’accord sur la durée des mandats des 
représentants du personnel au comité d’entre-
prise et délégués du personnel et l’accord sur 
les mesures d’accompagnement RH en cas de 
pandémie grippale. Deux plans d’action ont 
été mis en place : le plan d’action sur la préven-
tion des risques psychosociaux et le plan d’ac-
tion sur l’emploi des salariés âgés. De plus, fin 
2009, se sont déroulées les élections profession-
nelles pour réélire les membres du CE et les DP. 

Concernant la valorisation des performances, 
cette année encore, près des deux tiers des sa-
lariés ont bénéficié d’une mesure salariale à titre 
individuel (prime ou points), en complément 
de l’augmentation générale de 0,80 %. Une at-
tention particulière a été apportée à l’équilibre 
des rémunérations hommes/femmes, avec pour 
objectif de réduire d’éventuels écarts, et aux 
personnes non bénéficiaires d’une mesure de-
puis plus de cinq ans, ainsi qu’à un équilibre des 
niveaux de salaire par métier et par classe.

La mise à jour des descriptifs de poste
La Cité des sciences a procédé à la mise à jour 
des descriptifs de poste de l’ensemble du per-
sonnel en CDI, suite à une décision du tribunal 
de grande instance du 7 avril 2009. Quelque 
950 descriptifs de poste ont été rédigés par 
l’encadrement et la DRH afin d’être remis pour 
la mi-août à chaque salarié. Puis, chacun a pu 
échanger avec son responsable sur ce docu-
ment et éventuellement présenter des remarques 
permettant d’aboutir à un descriptif de poste 
définitif qui a été remis en fin d’année. 

La formation 
Le plan de formation, auquel a été consa-
cré près d’un million d’euros, a représenté en 
moyenne sept jours de formation par salarié. Il 
s’est décliné autour de quatre axes : le renforce-
ment des métiers de la relation avec les visiteurs 
et des métiers de l’offre, l’accompagnement 
des salariés concernant les métiers techniques, 
les métiers fonctionnels et l’encadrement, le 
renforcement des actions de formation en ma-
tière de sécurité, hygiène et environnement et 
enfin, l’aide au développement professionnel 
individuel. Près de 750 salariés, soit les trois quarts 
de l’effectif CDI, ont bénéficié d’une action de 
formation en 2009. 

L’insertion professionnelle 
des salariés handicapés
Se conformant à la loi du 11 février 2005 pour 
l’égalité des droits et des chances, la Cité s’est 
engagée depuis plusieurs années dans le dé-
veloppement d’une politique pérenne d’em-
ploi des personnes en situation de handicap. 
Une convention de partenariat en faveur de 
l’emploi des personnes handicapées, signée 

Concernant les RH, 1 million d’euros a été consacré à la formation en 2009. © PhoVoir.
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a été lancée en mars : elle a dû être déclarée 
sans suite au regard d’une irrégularité adminis-
trative découverte dans une des candidatures 
retenues ; un avenant en prolongation avec le 
titulaire en place, ISS Sécurité a dû être mené 
dans des délais très courts. Le service a traité 
environ 530 interventions, en augmentation de 
plus de 25 % par rapport à 2008 ; certaines ru-
briques prédominent : coups et blessures (sans 
armes), vols et rackets, dégradations, incivili-
tés, recherches d’enfants perdus, détections 
d’intrusion. Concernant les objets trouvés, il 
s’agit d’un domaine en forte progression avec 
plus de 5 400 objets recueillis.

Enfin, le service a organisé la mise en sécurité 
d’une centaine de manifestations et de visites 
(chefs d’État et de gouvernement, ministres, 
secrétaires d’État, diplomates, conseillers cultu-
rels et scientifiques, hauts fonctionnaires, élus, 
chefs d’entreprise). 

Les systèmes d’information

2009 : une année préparatoire 
au rapprochement Palais/Cité
Dans le contexte du rapprochement du Palais 
de la découverte et de la Cité des sciences, plu-
sieurs chantiers ont été réalisés par la direction 
des systèmes d’information (DSI) pour faciliter 
les échanges entre les deux établissements et 
favoriser la convergence des systèmes d’infor-
mation des deux sites vers un système unique.

Après la mise à niveau des équipements de 
tête de réseau de façon à autoriser des dé-
bits beaucoup plus importants, une liaison 
de télécommunication sécurisée a d’abord 
été mise en place, puis l’interconnexion des 
messageries et le partage des annuaires, ainsi 
que l’ouverture d’espaces de travail partagés. 
L’unification complète des messageries sera 
réalisée fin 2010.

Un intranet commun aux deux établissements 
a été conçu et réalisé avec les équipes de 
communication des deux sites. Opérationnel 
en 2009, il préfigure l’intranet « unique » qui sera 
mis en place progressivement en 2010.

Les autocommutateurs sont sur le point d’être 
interconnectés. Cela permettra d’éviter des 
coûts supplémentaires de communication 
entre les deux sites, et de visualiser le nom de 
l’appelant.

En matière de ressources humaines, les équi-
pes de la DSI et de la DRH ont pu mettre en 
place la paie des salariés du Palais de la dé-
couverte qui ont bénéficié d’un CDI au sein 
du nouvel établissement à partir du mois de 
janvier 2010. 

Par ailleurs, et dans la perspective d’une 
nouvelle méthode de travail en mode projet, 
la DSI a déployé une plate-forme de travail 
collaboratif qui permettra aux groupes-projet 
de disposer d’un outil performant facilitant le 
partage de l’information.

Enfin le chantier important de l’année a été la 
création du portail du nouvel établissement, 
www.universcience.fr, fruit de la collaboration 
avec la délégation Internet et programmes nu-
mériques. Sa mise en ligne, dans une première 
version, est prévue pour la fin janvier 2010.

entre la Cité et l’AGEFIPH depuis 2006, est arrivée 
à échéance le 31 décembre 2009. 

Quatre personnes (une en CDI et trois en CDD) 
ont été engagées. Plusieurs actions de forma-
tion ont été dispensées notamment auprès 
de salariés en reclassement professionnel. Un 
salarié en situation de handicap a souhaité 
s’engager dans une formation qualifiante et 
diplômante sur 2009 et 2010. Quatorze sta-
giaires handicapés ont été accueillis au sein 
des différentes directions. Neuf salariés ont 
bénéficié d’un aménagement de leur poste 
de travail. 

Les opérations de communication interne ini-
tiées depuis 2006 se sont poursuivies en 2009, 
notamment par la mise en place de trois ses-
sions de formation au handicap au travail, à 
l’attention des managers. En matière de com-
munication externe et dans le cadre de la Se-
maine pour l’emploi des personnes en situation 
de handicap, la Cité a participé à des forums 
destinés aux jeunes étudiants et diplômés han-
dicapés en recherche d’emploi pendant que 
la Cité des métiers organisait une table ronde : 
« Conseillers, des clefs pour accueillir et orienter 
des personnes en situation de handicap ».

Enfin, la Cité a accru ses relations avec des 
établissements et services d’aide par le travail 
et des entreprises adaptées au travers d’ac-
tivités comme l’entretien des espaces verts, 
les travaux de manutention, de blanchisse-
rie, le montage et démontage d’expositions 
et les réponses négatives aux candidatures 
spontanées.

La sécurité et la sûreté

Sécurité du travail, hygiène et environnement
Bien que les évaluations des risques et la mise 
à jour du document unique restent une prio-
rité et aient représenté plus de 560 heures de 
travail, en augmentation de plus de 10 % par 
rapport à 2008, la mise à jour annuelle n’est 
pas terminée à la fin 2009 puisqu’il a fallu faire 
des concessions au regard de l’ensemble des 
activités à prendre en compte : augmentation 
de plus de 20 % des inspections communes 
(218) et des plans de prévention écrits (145) 

représentant près de 750 heures ; stagnation 
du nombre d’accidents du travail ; augmenta-
tion de 30 % avec 400 heures consacrées aux 
activités de formation ; explosion du temps 
consacré aux conseils et assistances aux utili-
sateurs, passant de 300 heures en 2008 à plus 
de 500 en 2009 ; les autres activités sont restées 
stables.

Sécurité incendie 
Les services techniques ont poursuivi la rénova-
tion du système de mise en sécurité incendie 
(SMSI) avec une part des installations déjà ré-
ceptionnée. La rénovation de la sonorisation 
de sécurité est terminée avec quelques ajus-
tements en cours, l’installation des déclen-
cheurs manuels est en cours. En complément, 
le travail de réflexion a démarré à propos des 
installations radio qui sont proches de l’obso-
lescence et doivent également répondre à 
une évolution de la réglementation. La com-
mission de sécurité a visité les installations de la 
Cité, de l’Argonaute et de la Géode en janvier; 
elle a rendu un avis favorable à la poursuite 
de l’exploitation. Plusieurs améliorations de 
fonctionnement ont pu être mises en œuvre, 
notamment la prise en compte en interne du 
rechargement des extincteurs à eau pulvéri-
sée, précédemment sous-traité, et le suivi des 
prescriptions des contrôles réglementaires. Le 
nombre d’interventions progresse légèrement 
avec + 5% et passe à environ 3 800 (dont 12 % de 
nuit), avec toujours des rubriques prédominan-
tes : 750 interventions médicales (avec ou sans 
évacuation), 435 détections incendie, plus de 
400 interventions CVM (ascenseurs, escalators, 
monte-handicapé, monte-charges) dont 230 
dégagement de personnes, 340 fuites d’eau, 
280 interventions sur les chantiers et 220 ouver-
tures de portes (avec ou sans dégagement de 
personnes).

Sûreté
Les projets en cours se sont poursuivis, notam-
ment le déploiement des clés électroniques ; 
l’ensemble des bâtiments annexes sont équi-
pés, y compris les locaux techniques. Le travail 
sur la rénovation de la vidéo-surveillance se 
poursuit. Concernant le marché de gardien-
nage qui représente près de 150 000 heures 
sous-traitées, la procédure de renouvellement 

Muséographes, bibliothécaires, agents d’accueil ou de sécurité, 
animateurs, ingénieurs en informatique, concepteurs multimédia, 
Muséographes, bibliothécaires, agents d’accueil ou de sécurité, 
animateurs, ingénieurs en informatique, concepteurs multimédia, 
Muséographes, bibliothécaires, agents d’accueil ou de sécurité, 

administratifs...: la grande diversité des métiers et des savoir-faire
animateurs, ingénieurs en informatique, concepteurs multimédia, 

: la grande diversité des métiers et des savoir-faire
animateurs, ingénieurs en informatique, concepteurs multimédia, 

est une des spécificités de la Cité et constitue une de ses richesses. 

Régisseur son, lumière et vidéo : un des métiers de la Cité.

2009 a vu une activité importante 
en termes de renouvellement 
des installations, particulièrement
en matière de sécurité incendie.
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